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ALGÉRIE / SLOVÉNIE : 

Des relations privilégiées et une volonté commune 
de renforcer la coopération bilatérale

Les relations bilatérales entre 
l’Algérie et la Slovénie 
ont connu ces dernières 

années une évolution notable et une 
dynamique positive, impulsées par 
une volonté commune de renforcer 
leur coopération bilatérale et 
multilatérale.
En consécration de la forte volonté 
des dirigeants des deux pays et de 
leur aspiration commune à renforcer 
les relations bilatérales et à les hisser 
à des perspectives plus larges, la 
visite d’Etat qu’effectue le président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, à partir d’aujourd’hui, 
lundi, en Slovénie, à l’invitation de son 
homologue, Mme Natasa Pirc Musar 
se veut une occasion d’approfondir 
la concertation politique sur la 
coopération bilatérale et les questions 
régionales et internationales d’intérêt 
commun.
La dynamique de ces relations s’est 
traduite ces dernières années par 
l’ouverture de deux ambassades dans 
les capitales des deux pays, et par 
l’échange de visites de haut niveau. A 
cela s’ajoutent aussi le renforcement 
de la coopération bilatérale et la 
poursuite de la coordination sur 
les positions et vues concernant 
diverses questions internationales 

et régionales, dans un cadre de 
soutien mutuel entre les deux pays, 
notamment au sein du Conseil de 
sécurité des Nations unies où ils 
siègent en tant que membres non 
permanents.
L’Algérie et la Slovénie partagent les 
mêmes vues concernant les questions 
internationales et régionales d’intérêt 
commun. Les deux pays sont 
également en coordination étroite 
dans tous les fora internationaux, ce 
qui se reflète dans leur engagement 
commun à relever les défis 
internationaux actuels et à rechercher 
des solutions pacifiques aux conflits.
Les deux pays affichent aussi une 
position unifiée en faveur de la 
question palestinienne juste, outre 
leur soutien aux efforts du secrétaire 
général des Nations unies et de son 
envoyé personnel pour parvenir à un 
règlement juste, durable et définitif de 
la question du Sahara occidental, dans 
le cadre du respect du principe du droit 

des peuples à l’autodétermination, un 
principe essentiel et d’une importance 
historique pour les deux pays.
Dans le cadre de cette vision 
consensuelle, et à l’occasion de la 
visite du ministre d’Etat, ministre 
des Affaires étrangères, de la 
Communauté nationale à l’étranger 
et des Affaires africaines, M. Ahmed 
Attaf, à Ljubljana en novembre 
2023, le président de la République 
a souligné, dans un message adressé 
à son homologue slovène, sa volonté 
d’œuvrer de concert avec elle pour 
exploiter toutes les opportunités 
offertes afin de hisser les relations 
algéro-slovènes aux plus hauts 
niveaux.
De son côté, la présidente slovène 
s’est félicitée, dans un message de 
félicitations adressé au président 
de la République à l’occasion de sa 
réélection pour un second mandat 
en septembre dernier, des relations 
bilatérales “privilégiées” entre les 
deux pays, exprimant le vœu de 
poursuivre le travail avec lui, à la 
lumière des réalisations de l’Algérie 
sur les plans bilatéral et multilatéral, 
notamment au Conseil de sécurité.
Attaf avait effectué plusieurs visites 
dans ce pays ces dernières années, lors 
desquelles il a mis en avant “la fierté 

des deux parties de la dynamique que 
connaissent les relations bilatérales 
aussi en termes d’intensification du 
rythme d’échange de visites au plus 
haut niveau que de l’accroissement 
de la coopération bilatérale et de 
l’élargissement de la base de ses 
priorités”.
Dans le même sillage, le Premier 
ministre slovène, M. Robert Golob 
avait effectué, en mai 2024, une visite 
officielle en Algérie  au cours de 
laquelle il a été reçu par le président 
de la République, lui faisant part, 
à cette occasion, de la satisfaction 
de son pays quant au niveau de la 
coopération bilatérale, couronnée, 
à cette période, par la signature 
de plusieurs accords englobant 
plusieurs domaines, dont un accord 
de coopération entre les deux 
gouvernements portant exemption 
réciproque de visas de courts séjours 
pour les titulaires de passeports 
diplomatiques, ainsi que des 
mémorandums d’entente concernant 
les secteurs de l’énergie, de 
l’environnement, de l’enseignement 
supérieur, de la recherche scientifique 
et de l’intelligence artificielle, en 
convenant également de la création 
d’une commission mixte entre les 
deux pays.

Golob a affirmé, lors de cette visite, 
que la Slovénie et l’Algérie étaient 
engagées ensemble à œuvrer pour 
relever les défis internationaux, 
notamment à soutenir la cause 
palestinienne et à trouver des 
solutions pacifiques aux conflits.
Sur le plan parlementaire, les 
relations bilatérales ont également 
connu un essor notable, marqué par 
l’installation du groupe parlementaire 
d’amitié “Algérie-Slovénie” en 
octobre 2022, outre la visite effectuée, 
à la même période, par le président 
de l’Assemblée populaire nationale 
(APN), M. Brahim Boughali, en 
Slovénie, lors de laquelle il a examiné 
avec de hauts responsables slovènes 
les moyens et les voies de consolider 
les relations entre les deux pays, 
fondées sur les principes d’amitié 
étroite et de respect mutuel.
Par ailleurs, en septembre dernier, la 
présidente de l’Assemblée nationale 
de la République de Slovénie, Urska 
Klakocar Zupancic a effectué une 
visite en Algérie, au cours de laquelle 
elle a souligné que les deux pays 
luttaient pour les mêmes valeurs et 
se soutenaient mutuellement, dans le 
cadre de leur mandat au Conseil de 
sécurité de l’ONU.

LE PRÉSIDENT TEBBOUNE EN SLOVÉNIE AVEC 70 HOMMES D’AFFAIRES :

5 grands dossiers à l’ordre du jour

Le président de la 
République, Abdelmadjid 
Tebboune,Aentaméhier  lundi 

une visite d’État de deux jours en 
Slovénie, à l’invitation de la cheffe 
de l’État slovène NatašaPircMusar. 
Derrière le cadre protocolaire de ce 
déplacement, c’est une séquence à 
fort contenu politique et économique 
qui s’ouvre entre Alger et Ljubljana.
À l’heure où l’Algérie cherche à 
redessiner ses alliances et diversifier 
ses partenariats économiques, 
la Slovénie, membre de l’Union 
européenne et partenaire gazier 
stratégique, apparaît comme une 
porte d’entrée pragmatique, avec 
un rôle croissant dans les échanges 
euro-méditerranéens.
Lors de cette visite, plus de 70 chefs 
d’entreprise algériens accompagnent 
le président. Preuve de l’ambition 
clairement affichée, faire de ce 
déplacement un véritable forum 
d’opportunités économiques.
À Ljubljana, les échanges porteront 
sur des domaines aussi variés 
que les énergies renouvelables, la 
technologie, l’agriculture ou encore 
la coopération dans le cadre onusien. 
Découvrons le programme complet.
Selon les autorités slovènes, 
citées par l’agence de presse 
STA (SlovenianPress Agency) 

et confirmées par le média 
local MOREL, la présidente 
NatašaPircMusar recevra son 
homologue algérien avec les 
honneurs militaires sur la place 
du Congrès (Kongresnitrg) de 
Ljubljana. Cette cérémonie officielle 
sera suivie d’un hommage rendu aux 
victimes de guerre, avec le dépôt 
d’une gerbe au pied du monument 
dédié.
Les entretiens bilatéraux se tiendront 
ensuite au palais présidentiel. Avec 
pour thème principal le renforcement 
de la coopération entre l’Algérie et 
la Slovénie. Plusieurs secteurs seront 
explorés durant ces discussions de 
haut niveau, parmi lesquels :
• Technologies de 
l’information et de la communication, 
avec des perspectives en matière 
de numérique et d’intelligence 
artificielle ;
• Agriculture et apiculture, 
des secteurs stratégiques pour les 
deux économies ;
• Coopération policière, 
gestion de l’eau, énergies 
renouvelables (solaire et éolien), et 
technologies spatiales.
Le président Tebboune doit 
également s’entretenir avec plusieurs 
hauts responsables slovènes. Dont le 
Premier ministre Robert Golob, la 

présidente de l’Assemblée nationale 
UrškaKlakočarZupančič et le 
président du Conseil d’État Marko 
Lotrič.
Enfin, un forum d’affaires est prévu 
à la Chambre de commerce de 
Slovénie. Avec la participation d’une 
délégation de plus de 70 opérateurs 
économiques algériens, selon le 
média MOREL.
Gaz, coopération multilatérale et 
sécurité internationale au cœur du 
dialogue algéro-slovène
En effet, l’Algérie figure parmi les 
partenaires économiques les plus 
importants de la Slovénie en Afrique. 
Notamment dans le domaine 
énergétique. D’ailleurs, la société 

slovène Geoplin collabore avec 
Sonatrach pour l’approvisionnement 
en gaz. Représentant environ la 
moitié de la consommation annuelle 
slovène.
Cette dynamique pourrait 
s’intensifier dans les années à venir. 
Portée par l’intérêt croissant des 
entreprises slovènes pour le marché 
algérien.
Ainsi, les discussions entre les deux 
présidents incluront également des 
questions d’actualité internationale.  
Notamment les situations au Moyen-
Orient et en Ukraine. Les deux pays, 
membres non permanents du Conseil 
de sécurité de l’ONU, échangeront 
leurs points de vue sur plusieurs 

enjeux multilatéraux.
Pendant ce temps, Alger et Caracas 
se rapprochent en vue de l’été
Par ailleurs, dans un autre registre 
diplomatique, le ministre algérien 
des Affaires étrangères, Ahmed 
Attaf, a eu un échange téléphonique 
ce dimanche avec son homologue 
vénézuélien Iván Gil Pinto.
Selon le communiqué du ministère, 
les deux ministres ont salué la « 
dynamique croissante » des relations 
entre l’Algérie et le Venezuela. 
À la fois sur le plan politique et 
économique.
En outre, ils ont abordé la 
préparation de la prochaine réunion 
de la commission mixte algéro-
vénézuélienne. Qui se tiendra cet 
été à Alger. Ce contact s’inscrit 
dans une stratégie algérienne de 
renforcement des liens Sud-Sud, 
parallèlement à son activisme sur la 
scène européenne.
En somme, la visite d’Abdelmadjid 
Tebboune en Slovénie illustre une 
orientation affirmée de la diplomatie 
algérienne. Incluant la multiplication 
des partenariats sectoriels, le 
renforcement de sa présence 
dans les arènes internationales et 
l’exploration de nouvelles voies de 
coopération. Aussi bien en Europe 
qu’en Amérique latine.
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Tensions diplomatiques :
Alger exige le départ immédiat de plusieurs employés français

Commémoration des massacres du 8 mai 1945 :
Une occasion de renforcer les valeurs de l’Algérie nouvelle 

victorieuse

Les relations entre l’Algérie 
et la France connaissent 
un nouveau coup de 

froid. Dimanche, le ministère 
algérien des Affaires étrangères a 
convoqué le chargé d’affaires de 
l’ambassade de France à Alger 
pour lui signifier une demande 
claire : le renvoi immédiat 
de tous les employés français 
nommés récemment sans respect 
des procédures diplomatiques en 
vigueur.
Selon des sources bien 
informées, citées par l’Agence 
de presse algérienne (APS), au 
moins quinze agents français 
ont été affectés à des postes 
diplomatiques ou consulaires en 
Algérie sans que les formalités 

habituelles n’aient été respectées.
Les autorités algériennes 
dénoncent notamment l’absence 
de notification préalable et 
le non-dépôt de demandes 
d’agrément, pourtant requis par 
les usages diplomatiques et les 
conventions internationales.
Alger exige le départ immédiat 

de diplomates français 
nommés sans accord

Ces nouveaux arrivants, qui 
disposaient initialement de 
passeports de mission, se sont 
vus attribuer des passeports 
diplomatiques. Un procédé perçu 
par Alger comme une tentative 
de faciliter discrètement leur 
entrée sur le territoire national, 
en contournant les contrôles 

classiques liés aux affectations 
diplomatiques.
Parmi les personnes concernées 
figurent également deux 
agents du ministère français de 
l’Intérieur. Leur mission aurait 
été de remplacer partiellement 
certains diplomates français 
récemment déclarés « persona 
non grata » par les autorités 
algériennes.
Ce détail a renforcé les soupçons 
et la crispation d’Alger face à 
ce qu’elle considère comme 
des agissements inamicaux 
et contraires aux règles 
diplomatiques établies.

15 fonctionnaires français 
priés de quitter l’Algérie

Cette affaire survient dans un 

contexte déjà tendu entre les 
deux pays. Ces derniers mois, 
plusieurs dossiers sensibles ont 
alimenté la méfiance mutuelle. 
L’Algérie accuse la France 
de refuser à plusieurs reprises 
l’entrée sur son territoire à 
des détenteurs de passeports 
diplomatiques algériens. Par 
ailleurs, la reconnaissance de 
deux consuls généraux nommés 
à Paris et Marseille reste bloquée, 
tout comme celle de sept autres 
consuls, en attente de validation 

depuis plus de cinq mois.
Face à ce qu’elle qualifie de 
manquements graves et répétés, 
Alger a exigé le départ immédiat 
de tous les agents concernés et 
a appelé à leur retour rapide en 
France. Cette décision souligne 
l’extrême sensibilité des enjeux 
diplomatiques entre les deux 
capitales, dans un climat où 
les gestes de défiance semblent 
prendre le pas sur le dialogue 
constructif.
Ce nouvel épisode diplomatique 
vient ainsi accentuer les tensions 
persistantes entre Alger et Paris, 
alors que les deux pays peinent 
à rétablir une relation stable 
fondée sur la confiance et le 
respect mutuel.

La commémoration des 
massacres du 8 mai 
1945 est une occasion 

de rappeler l’engagement de 
préserver l’héritage des Chouhada 
et de renforcer les valeurs de 
l’Algérie nouvelle victorieuse qui 
avance avec sécurité et stabilité, 
affirme la revue El Djeïch dans 
son numéro du mois de mai.
“Notre pays célèbre, ce mois-
ci, la Journée nationale de la 
mémoire, décrétée par Monsieur 
le Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, en 
2020, en hommage à l’une des 
étapes glorieuses qui témoignent 
de la grandeur de la lutte et des 
sacrifices de la Nation, à savoir 
les massacres du 8 mai 1945, dont 
nous commémorons cette année 
le 80e anniversaire”, indique la 
revue dans son éditorial intitulé: 
“Notre mémoire nationale: 
fondement de l’édification de 
l’Algérie victorieuse”.
Pour la revue, c’est “un souvenir 
qui nous remet à l’esprit l’horreur 
des massacres barbares perpétrés 
par le colonisateur à l’encontre de 
notre peuple sans défense et qui 
ont laissé une marque indélébile 
que le temps ne saurait effacer”.
“C’est un crime contre l’humanité 
à tous points de vue, car il visait 
à étouffer la voix montante de la 
liberté ainsi que l’extermination 
d’un peuple et qui demeurera à 
jamais une tache honteuse dans 
l’histoire de la France coloniale”, 
relève la même source, ajoutant 
que “c’est une occasion au cours 
de laquelle nous nous remémorons 
les immenses sacrifices consentis 
par le valeureux peuple algérien 
comme prix pour s’affranchir de 
la domination et de l’oppression 
avant d’être l’artisan d’une 
épopée sans pareille”.
“Comment devait-il en être 
autrement si l’on sait qu’elle fut 

l’étincelle qui a alimenté l’éveil 
de conscience des Algériens et 
les a portés au firmament, jusqu’à 
attiser les flammes de la libération 
dans leur âme par laquelle ils ont 
déclenché le 1” Novembre 1954, 
la plus grande Révolution du XXe 
siècle. Une Révolution qui, durant 
sept années et demie d’une guerre 
sans merci, a donné à l’occupant 
haineux des leçons mémorables, 
grâce à la détermination 
inébranlable de notre peuple, à sa 
résilience inégalée et à sa volonté 
inaltérable de s’affranchir des 
chaînes de l’oppression qui lui 
ont permis de triompher de ses 
bourreaux”, affirme l’éditorial.
“En cet anniversaire, un sentiment 
de fierté nous étreint à l’évocation 
des énormes sacrifices consentis 
par nos ancêtres, qui sont une 
source d’inspiration pour tous les 
Algériens pour aller de l’avant, sur 
leurs pas avec assurance, nourris 
de l’amour de leur Patrie, fiers 
de son Histoire et de ses gloires, 
préservant ses acquis, attachés à 
ses principes et confiants en des 
lendemains prometteurs”, note la 
même source.
“C’est également une occasion 
de renouveler le serment de 
préserver le legs de nos valeureux 
Chouhada, en guise de fidélité, 
de consolider leurs nobles 
valeurs et idéaux, d’enraciner les 
fondements de l’Algérie nouvelle 
victorieuse, prospère, forte et 
inexpugnable qui avance à pas 
sûrs, dans la sécurité et la stabilité, 
vers la renaissance et le progrès 
dans divers domaines et à tous les 
niveaux”, souligne-t-on.
El Djeïch exprime sa certitude 
que “les réalisations accomplies 

jusque-là, que ne peuvent nier 
que les ingrats, ceux dont le 
cœur est empli de rancœur ou les 
conspirateurs, ne sont pas le fait 
du hasard, ils sont le fruit d’efforts 
acharnés, toujours fondés sur 
la sincérité et l’honnêteté, en 
mettant l’intérêt suprême de la 
Patrie au-dessus de tout, en ayant 
une foi profonde dans le poids du 
legs et de son caractère sacré”.
“C’est à l’ombre de ces principes 
que s’édifie l’Algérie nouvelle 
et il nous appartient, plus que 
jamais, d’œuvrer à consolider 
le processus d’édification de ses 
fondements solides, de rassembler 
les forces et les volontés, d’unifier 
les efforts de tous les Algériens”, 
ajoute l’édito, citant les propos du 
Président de la République dans 
son message à l’occasion du 80e 
anniversaire des massacres du 8 
mai 1945 dans lequel il a indiqué 
que “l’Algérie souveraine, fière 
et victorieuse, construit le socle 
de son présent, aspire et œuvre 
avec résolution à davantage de 
développement durable, portée 
aujourd’hui par la volonté des 
patriotes sincères, jaloux de leur 
patrie et engagés, en cette étape 
cruciale, à la mobilisation de ses 
ressources pour préserver sa place 
sur les plans régional et mondial, 
forte d’un capital historique 
source de fierté pour le peuple 
algérien, un peuple pétri de 
courage, et d’un souci permanent 
de faire prévaloir les principes de 
justice et de liberté”.
Le Président de la République 
avait également affirmé que 
l’Algérie, “mue par son 
attachement au droit de son 
peuple et en reconnaissance de 
la sacralité de l’héritage de la 
résistance et de la lutte, par 
fidélité à l’esprit de Novembre et 
au message éternel des martyrs, 
ne saurait, en aucun cas, accepter 

à ce que le dossier de la mémoire 
soit relégué à l’oubli et au déni”.
A cet égard, l’édito d’El Djeïch 
estime que “de ce point de vue, 
tout observateur du long parcours 
de lutte de notre fier peuple sait 
pertinemment qu’il n’a acquis la 
victoire et n’a atteint ses objectifs 
qu’en préservant son unité, sa 
cohésion, sa solidarité et l’unité 
de ses rangs, en se consacrant à 
un seul objectif : le recouvrement 
de la souveraineté nationale, 
quels qu’en soient le prix et les 
sacrifices”.
“Une souveraineté dont il est 
de notre devoir à tous, peuple 
et armée, de préserver et de 
consolider en se dressant comme 
un seul homme face à tous 
ceux qui tenteraient de la viser, 
d’attenter à nos constantes, à notre 
intégrité territoriale et à l’unité du 
peuple”, relève la même source.
Cela se fera “en renforçant 
notre homogénéité, en ayant 
conscience des complots ourdis 
contre notre Patrie (publiquement 
ou secrètement), d’être au fait 
de tous les moyens et de toutes 
les méthodes malveillantes 
auxquelles ont recours les ennemis 
de l’Algérie pour parvenir à leurs 
vils objectifs, notamment la 
désinformation et la propagande 
destructrice, devenues des armes 
dangereuses pour saper notre 
sécurité et notre stabilité”, ajoute-
t-on.
A ce propos, El Djeïch rappelle 
la visite, le mois dernier dans 
la quatrième Région militaire, 
du Général d’Armée, Saïd 
Chanegriha, ministre délégué 
auprès du ministre de la Défense 
nationale, Chef d’Etat-major de 
l’Armée nationale populaire, 
au cours de laquelle il a affirmé 
l’importance de souligner 
“la nécessité de lutter contre 
l’utilisation de la propagande 

mensongère et destructrice, 
notamment à l’aune de l’évolution 
extraordinaire des technologies 
de l’information, des réseaux 
sociaux et des plateformes 
numériques où la désinformation 
est utilisée comme une arme 
fatale pour atteindre des objectifs 
politiques douteux”.
Il a ajouté qu’”il est ainsi un 
devoir pour chaque Algérien, 
dévoué à son pays, de lutter contre 
les campagnes tendancieuses qui 
visent à porter atteinte à l’image 
de l’Algérie, en faisant preuve de 
conscience et de vigilance élevées, 
d’engagement patriotique, mais 
également en œuvrant à déjouer 
les plans sournois qui visent la 
sécurité et la stabilité de notre pays 
ainsi que son intégrité territoriale 
et l’unité de son peuple”.
Pour El Djeïch, “quelles que 
soient les conspirations et les 
machinations visant notre pays, 
l’engagement pris par les fils de 
l’Algérie de suivre la voie de leurs 
aînés restera à jamais un credo 
ancré. Leur seul but est de veiller 
à la préservation de la dignité de la 
Nation dont ils s’enorgueillissent, 
de la liberté dont ils sont fiers et 
un respect que rien ne saurait 
ternir”.
“C’est ce à quoi œuvre l’Armée 
nationale populaire, digne 
héritière de l’Armée de libération 
nationale, pleinement consciente 
de son immense responsabilité 
et dont elle s’acquitte avec 
dévouement, engagement et 
sincérité, en poursuivant le 
développement de toutes ses 
composantes et en demeurant 
fermement attachée aux principes 
et constantes de la glorieuse 
Révolution de Novembre ainsi 
qu’aux nobles valeurs nationales 
pour lesquelles nos illustres 
ancêtres se sont sacrifiés”, conclut 
l’éditorial d’El Djeïch.
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LUTTE CONTRE LES VIOLENCES FAITES AUX FEMMES : 

Un guide officiel pour les victimes

Le ministère de la 
Solidarité nationale, 
de la Famille et de 

la Condition de la femme 
a annoncé, ce samedi, la 
publication d’un guide de 
prise en charge des femmes et 
filles victimes de violences. Ce 
document, disponible sur la page 
Facebook officielle du ministère, 
propose des mesures concrètes 
pour prévenir les agressions, 
faciliter les signalements et 
assurer un accompagnement 
global des victimes.
Cette initiative intervient dans 
un contexte marqué par une 
hausse des témoignages sur les 
réseaux sociaux, où des femmes 
diffusent des vidéos montrant 
les violences qu’elles subissent 

dans les espaces publics.
Un engagement institutionnel 
encadré par la loi
Le guide s’inscrit dans le 
cadre des engagements 
constitutionnels de l’Algérie 
en matière de protection des 
femmes contre les violences, et 
s’appuie sur une série de lois 
visant à garantir leur dignité 
et leurs droits. Il rappelle 
notamment l’obligation faite 
aux professionnels de santé, par 
la loi n°11-18 du 2 juillet 2018, 
de signaler tout cas de violence 
observé dans l’exercice de leurs 
fonctions.
Le ministère met à disposition 
plusieurs moyens pour signaler 
les violences : numéros gratuits 
de la police, application “Allo 

Chorta”, numéro 10-55 de 
la gendarmerie, plateforme 
électronique de la justice 
(nyaba-e.justice.dz), ainsi que le 
numéro vert 10-26 relevant du 
ministère.
Une prise en charge globale 
: hébergement, soutien et 

réinsertion
Au-delà du signalement, le 
guide propose une approche 
globale de la prise en charge. 
Il prévoit l’hébergement 
des femmes en danger dans 
des structures comme les 
DiarsErrahma, l’accès à 

des services de médiation 
familiale, un accompagnement 
psychologique et juridique, 
ainsi qu’un appui religieux à 
travers la plateforme “Fatwas 
des savants d’Algérie”. Des 
dispositifs économiques sont 
également mis en avant : le 
fonds de pension alimentaire, 
le fonds de soutien aux victimes 
de traite des êtres humains, ou 
encore l’allocation de solidarité.
Enfin, des plateformes 
numériques de conseil 
psychologique et des soins 
médicaux spécifiques sont 
accessibles, notamment via les 
centres de santé mentale, afin 
d’accompagner les femmes 
souffrant de traumatismes à 
long terme.

BAC / BEM
Le ministre s’enquiert de la disponibilité des 

directions de l’Education à organiser les examens 

ÉCONOMIE D’ÉNERGIE ET 
EFFICACITÉ ÉNERGÉTIQUE : 
7 projets en lice au concours 

“Algerian Energy Awards” Le ministre de 
l’Education nationale, 
M. Mohammed Seghir 

Sadaoui, a présidé, à distance, 
une conférence nationale, pour 
s’enquérir de la disponibilité 
des directions de l’Education à 
organiser les examens scolaires 
nationaux, indique lundi un 
communiqué du ministère.
Lors de cette rencontre tenue 
dimanche soir, en présence 
de cadres de l’administration 
centrale, des représentants de 
l’Office national des examens 
et concours (ONEC), ainsi que 
des directeurs de l’Education, 
le ministre a suivi des exposés 
présentés par les directeurs de 
l’Education sur “les mesures 
prises sur le terrain afin 
d’assurer la disponibilité des 
centres d’examen sur tous 
les plans (matériel, logistique 
et encadrement), en vue 
d’accueillir les candidats 
dans les meilleures conditions 
possibles”.
Sadaoui a instruit, dans ce sens, 
les directeurs de l’Education à 
l’effet de “poursuivre les efforts 
et à intensifier les visites sur le 
terrain au niveau des centres 
concernés, pour s’assurer, 
personnellement, de leur 
disponibilité, conformément 
au guide d’organisation des 
examens scolaires”, appelant à 
l’impératif de “procéder à des 
inspections fonctionnelles de 
tous les dispositifs mobilisés 
à cet effet”, les enjoignant à 
“maintenir une coordination 
permanente avec les walis 
en vue de répondre à tout 
éventuel besoin, notamment 
pour les besoins ne relevant pas 
directement de la compétence 
des directions de l’Education”.
“Dans le cadre de la 
coordination entre le ministère 
de l’Education nationale et 

l’Observatoire national de la 
société civile (ONSC), visant 
à accompagner les élèves et 
à les conscientiser à certains 
comportements négatifs et 
étrangers à l’école algérienne, 
dont ceux observés en fin 
d’année scolaire, consistant 
à déchirer et jeter les cahiers 
devant les établissements 
scolaires, le ministre a donné 
des instructions pour garantir 
la réussite de la campagne de 
sensibilisation destinée aux 
élèves, en les incitant à préserver 
la propreté des établissements 
scolaires et de leur 
environnement, et à remettre 
leurs cahiers à l’administration 
de l’établissement au lieu de les 
déchirer et de les jeter”, ajoute-
t-on de même source.
Le ministre de l’Education 
a exhorté les directeurs des 
établissements éducatifs à 
“consacrer une salle pour 
déposer les cahiers récupérés, 
afin de permettre à l’Entreprise 
publique de Récupération 
(ENR) de les collecter et les 
recycler en vertu de l’accord 
conclu à cet effet avec le 
ministère de l’Environnement”.
Le ministère a indiqué dans son 
communiqué que “l’ONSC, 
mobilisera les acteurs de la 
société civile pour participer aux 

campagnes de sensibilisation 
en milieux scolaires, afin de 
donner un fort élan au processus 
de sensibilisation des élèves et 
de leurs parents”.
Concernant “les retards accusés 
dans la réalisation de nombre 
de structures éducatives au 
profit du secteur”, constatés 
par le ministre lors de ses 
visites de terrain dans plusieurs 
wilayas, M. Sadaoui a souligné 
l’impératif du “strict respect des 
dispositions du décret exécutif 
n 10-04 du 4 janvier 2010 fixant 
les modalités d’élaboration, de 
mise en œuvre et de contrôle 
de la carte scolaire, car, a-t-il 
dit, le choix de sites dépourvus 
de l’assiette nécessaire à la 
concrétisation du projet est 
souvent à l’origine de son non-
inscription et du retard de sa 
réalisation”.
Afin d’éviter de telles 
situations, “le ministre a instruit 
les directeurs de l’Education de 
coordonner avec les instances 
compétentes, pour suivre de 
près les projets proposés, de 
s’assurer de la disponibilité 
des conditions requises pour le 
terrain où sera réalisé le projet 
lors du choix du site, et de 
transmettre toutes les données 
à l’administration centrale en 
temps opportun.

Sept porteurs de projets 
innovants dans le  
domaine de l’énergie 

sont en lice pour le meilleur 
prix du concours “Algerian 
Energy Awards” organisé, 
dimanche, par la Fondation 
AFEERE (Algerian Forum 
EconomyEnergy and 
RenewableEnergy).
Ce concours, organisé au niveau 
de la maison de l’environnement 
de la  wilaya d’Oran, en marge 
du Symposium national de 
l’économie d’énergie et de  
l’efficacité énergétique, a vu la 
participation de 7 porteurs de 
projets de  différentes wilayas 
du pays, suite à une présélection 
parmi 25 projets, a  indiqué 
le président de cette même 
fondation, Hocine Benchenine.
Il s’agit de projets innovants 
dans le domaine de l’énergie, 
des énergies renouvelables et 
de l’efficacité énergétique, a-t-il 
précisé, ajoutant que  le concours 
était ouvert  pour des startups et 
des étudiants qui ont présenté, 
dimanche, leurs  projets devant 
un jury composé de chercheurs 
et d’universitaires.
“Nous avons même pré-

sélectionné un collégien d’une 
quinzaine d’années,  qui a 
développé un projet d’une 
route intelligente, avec des 
ralentisseurs  qui génèrent 
de  l’énergie”, a-t-il expliqué, 
ajoutant qu’ils ont choisi les 
projets école  le mieux adapté 
à la thématique du symposium, 
à savoir l’efficacité énergétique 
et les énergies  renouvelables, 
notamment un projet de pilotage 
des panneaux  photovoltaïques, 
un système pour alimenter des 
embarcations maritimes en  
électricité via l’énergie solaire,  
un système pour la maintenance 
intelligente de l’éclairage 
public, entre autres.
Les lauréats de ce concours 
seront honorés, lundi, au 2e 
jour du Symposium  national 
de l’économie de d’énergie et 
de l’efficacité énergétique, qui 
se  tient au niveau de  la salle 
de conférence de la Mosquée 
“Abdelhamid Ibn Badis”, et 
dont le  programme comporte 
des conférences animées par 
des experts spécialisés, des  
chercheurs et des responsables 
d’entreprises publiques et 
privées.
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Le bétail importé secoue le marché : 
La concurrence fait baisser les prix du mouton algérien

L’industrie électronique algérienne reprend de l’élan :
Réouverture du point de vente principal d’ENIE à Alger

Importateurs : 
Dossier obligatoire à déposer avant le 14 mai

Entre importations, 
encadrement des prix et 
afflux progressif de l’offre, 

le marché des moutons en Algérie 
montre des signes de stabilisation 
à quelques semaines de l’Aïd el-
Adha 2025.
Les dernières semaines avaient 
laissé craindre une flambée 
incontrôlable des prix. Pourtant, 
à mesure que l’Aïd  approche, le 
marché algérien du mouton semble 
retrouver un certain équilibre. 
Grâce aux décisions anticipées 
des autorités, notamment 
l’importation encadrée de bétail 
et le plafonnement des prix. Ainsi, 
l’offre se diversifie.
Dans plusieurs points de vente à 
travers le pays, les vendeurs notent 
une amélioration de la dynamique. 
Si l’affluence reste timide dans 
certains marchés, elle ne cesse 
d’augmenter à mesure que la fête 
religieuse se rapproche.

Importation des moutons, 
encadrement des prix, traque 
contre les spéculateurs… des 
décisions qui portent leurs fruits 
sur le terrain
Le dispositif mis en place par 
le gouvernement, combinant 
l’importation d’un million de têtes 
de bétail, fixation des prix pour 
le mouton importé et mesures 
contre la spéculation, commence 
à produire ses effets. L’abondance 
relative de l’offre permet de freiner 
les hausses, tout en garantissant 
une certaine diversité de prix et de 
gabarits pour les acheteurs.
Dans un marché populaire de 
Chéraga, à l’ouest d’Alger, les 
éleveurs reconnaissent que la 
situation s’est calmée :
« Le marché a été secoué au début, 
c’est vrai, mais maintenant on 
commence à voir plus de clients. 
Certains reviennent comparer, 
d’autres attendent le bon moment 

pour acheter », rapporte le journal 
El Khabar.
Les familles à revenus moyens ou 
modestes trouvent désormais des 
options adaptées à leur budget, 
sans renoncer à la tradition du 
sacrifice. L’arrivée progressive des 
cargaisons étrangères, réparties sur 
plusieurs ports du pays, a également 
évité les effets de concentration ou 
de rupture d’approvisionnement.

Bétail importé VS local : 
La concurrence fait baisser 
la demande pour le mouton 

algérien
Si la concurrence du bétail importé 
a pu susciter des inquiétudes dans 
les premiers jours, à cause de la 
baisse de la demande, les éleveurs 
algériens comptent sur la qualité 
reconnue de leurs bêtes pour 
convaincre les acheteurs. Les races 
locales telles que Ouled Djellal ou 
El Houche, appréciées pour leur 
viande et leur résistance, gardent 

une place privilégiée sur le marché.
Les prix pour ces moutons varient 
selon la taille, la race et le poids. 
De plus, les tarifs changent d’une 
région à une autre, en fonction de 
la demande. Les prix affichés pour 
les moutons locaux vont de 55 000 
DA à 140 000 DA. Cependant, les 
vendeurs se montrent de plus en 
plus ouverts à la négociation : « 
Chaque client a son budget. Nous, 
on essaie de nous adapter tout en 
restant à flot », explique un éleveur.
La perspective d’un sursaut dans 
les jours précédant l’Aïd demeure 
solide. Beaucoup de familles 

attendent la dernière semaine 
pour acheter, espérant bénéficier 
de remises ou simplement par 
habitude.

Prix du bétail local 
de l’Aïd el-Adha 2025 : 

Une tendance rassurante 
pour les ménages 

et les professionnels
Même si les équilibres restent 
fragiles, l’ensemble des acteurs 
semble reconnaître que cette 
année, la gestion anticipée du 
marché a permis d’éviter une crise. 
L’intervention de l’État, combinée 
à la réactivité des éleveurs, a 
permis de contenir la tension.
Le marché du mouton, s’il n’a pas 
encore retrouvé son dynamisme 
d’antan, avance dans une direction 
plus stable. Et avec l’Aïd en ligne 
de mire, tout laisse penser que 
l’activité va s’intensifier dans 
les prochains jours, dans une 
ambiance plus apaisée que prévu.

L’industrie électronique 
algérienne reprend de 
l’élan. L’Entreprise 

nationale des industries 
électroniques (ENIE) a annoncé la 
réouverture officielle, ce mercredi, 
de son espace commercial phare 
situé en plein cœur de la capitale, 
sur la célèbre rue Hassiba Ben 
Bouali.
Ce point de vente, considéré 
comme stratégique pour la marque, 
représente une vitrine essentielle 
des produits développés par 
ENIE, notamment ses téléviseurs 
à la pointe de la technologie. 
Modernisés au fil des années, ces 
appareils combinent innovation 
technique et design soigné, 
témoignant de la volonté de 
l’entreprise de suivre les standards 
internationaux tout en répondant 
aux besoins du marché local.
Dans un communiqué diffusé 

mardi soir, ENIE a souligné que 
cette initiative marque une étape 
symbolique dans son parcours 
de développement. « Elle reflète 
notre volonté de nous rapprocher 
davantage de nos clients et de 
leur offrir le meilleur », indique le 
document.

Une vitrine pour l’innovation 
locale

L’entreprise, implantée 
historiquement à Sidi Bel-Abbès, 
mise désormais sur une stratégie 
de proximité et de contact direct 
avec les consommateurs. Cet 
espace rénové ne se contente pas 

d’exposer les produits ; il incarne 
également la nouvelle dynamique 
commerciale d’ENIE, qui entend 
renforcer sa présence sur le marché 
algérien, en misant sur la qualité, 
la durabilité et le service client.
Cette démarche s’inscrit dans un 
contexte de regain d’intérêt pour 
les marques nationales, soutenues 
par une politique économique axée 
sur la promotion du « made in 
Algeria ». ENIE, en relançant son 
espace au centre d’Alger, vise à 
s’imposer comme un acteur clé de 
la scène électronique algérienne, 
tout en se positionnant face à la 
concurrence étrangère.
Enfin, cette réouverture constitue 
une passerelle entre le riche 
passé industriel de l’ENIE et ses 
ambitions futures, tournées vers 
l’innovation et la satisfaction 
des consommateurs locaux. Elle 
marque aussi le retour en force 

d’un fleuron national qui entend 
bien reconquérir sa place dans les 
foyers algériens.

Une synergie université-
industrie au service de 

l’innovation
Au-delà de sa présence commerciale 
renouvelée dans la capitale, ENIE 
continue de renforcer son ancrage 
dans l’écosystème national de 
l’innovation. En février dernier, 
l’entreprise avait activé des 
accords de partenariat stratégiques 
avec l’université Djillali Liabès 
de Sidi Bel Abbès, dans le but 
d’intensifier la collaboration dans 
le domaine de l’électronique et de 
stimuler la recherche appliquée.
Cette coopération, formalisée lors 
d’une réunion entre le recteur de 
l’université, le professeur Bouziani 
Merahi, et le PDG d’ENIE, 
Mohamed Abbes Bourassi, 
s’inscrit dans une volonté 

partagée de rapprocher le monde 
académique de l’industrie. Les 
deux parties ont convenu de mettre 
en place des mécanismes concrets 
pour favoriser l’innovation, 
maîtriser les dernières avancées 
technologiques et proposer des 
solutions adaptées aux besoins du 
marché national.
Par ce partenariat, les chercheurs et 
étudiants bénéficieront d’un accès 
privilégié aux laboratoires et unités 
industrielles de l’ENIE, facilitant 
ainsi la transformation des idées 
scientifiques en applications 
industrielles concrètes. De son 
côté, l’entreprise pourra tirer 
profit de l’expertise académique 
pour améliorer ses produits 
et développer de nouvelles 
technologies en phase avec les 
standards internationaux.

La Direction du commerce 
de la wilaya d’Alger a lancé 
ce dimanche 11 mai 2025 

un appel important aux opérateurs 
économiques activant dans le 
domaine de l’importation en l’état, 
détenteurs d’autorisations valables 
entre le 1er janvier 2024 et le 30 
mars 2025. Ces derniers sont 
invités à se rapprocher des services 
compétents avant le 14 mai 2025, 
afin de régulariser leur situation 
administrative.
Dans un communiqué officiel, 
la direction a précisé que les 
importateurs concernés doivent 
déposer un dossier administratif 
complet comprenant :
•Une copie de l’autorisation 
d’importation (délivrée par l’ex-
ALGEX),
•Une copie de la facture domiciliée,

•Une autorisation d’entrée des 
produits.
Les opérateurs peuvent se présenter 
soit aux inspections régionales 
du commerce, soit directement 
au siège de la direction au niveau 
du 5e étage – service de contrôle 
des pratiques commerciales et 
anticoncurrentielles.
Cette démarche s’inscrit dans 
une volonté de renforcer la 
transparence et la régularité des 
opérations d’importation, dans un 
contexte de réformes profondes du 
secteur du commerce extérieur.

Fin annoncée de l’ALGEX 
et transition vers une nouvelle 

ère
Ce rappel intervient quelques mois 
après l’annonce, par le président 
de la République Abdelmadjid 
Tebboune, de la fin officielle de 

l’ALGEX, structure jugée obsolète 
face aux exigences de la nouvelle 
dynamique économique.
Deux nouvelles entités sont en 
cours de création : l’une pour 
l’importation, l’autre pour 
l’exportation, toutes deux placées 
sous la tutelle du Premier ministre. 
Leur mission : structurer les flux 
commerciaux, assurer un meilleur 
encadrement et instaurer un climat 
d’affaires plus transparent.

Le cas spécifique 
des importateurs de bananes

Dans ce cadre transitoire, le 
ministre du Commerce extérieur et 
de la Promotion des exportations, 
Kamel Rezig, a supervisé la remise 
de certificats de domiciliation 
bancaire à plusieurs opérateurs 
du secteur de l’importation de 
bananes, dans l’objectif de garantir 

l’approvisionnement régulier 
du marché national en produits 
essentiels, en attendant la mise 
en place effective de la nouvelle 
structure dédiée à l’importation.
Le ministère a également indiqué 
que cette opération de délivrance 
des certificats de domiciliation 
bancaire se poursuivra au profit 
d’autres importateurs dans les 
jours à venir.
À travers ces mesures, les 
autorités visent à instaurer un 
environnement commercial plus 

équitable et mieux encadré, où la 
conformité réglementaire devient 
une exigence incontournable. 
La transition vers de nouvelles 
institutions de régulation devrait 
permettre à l’Algérie de moderniser 
ses échanges, tout en assurant une 
plus grande stabilité du marché 
intérieur. Une étape essentielle 
dans la stratégie économique du 
pays pour renforcer sa souveraineté 
commerciale et attirer des 
investissements durables.
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La wilaya à l’écoute des citoyens : 
Nouvelle session d’accueil

ANNABA : 
Le chef de daïra d’El Bouni à l’écoute des citoyens 

de la cité ‘’Chabia’’

ANNABA / Sidi Amar  
Destruction des habitations précaires et relogement 

de 350 familles bénéficiaires d’un logement public locatif

25 élèves aux besoins spécifiques valident leur cycle primaire

Dans le cadre de l’initiative 
hebdomadaire visant à 
rapprocher l’administration 

du citoyen, les services de la 
wilaya ont poursuivi,  hier lundi, 
12 mai 2025, les séances d’accueil 
ouvertes au public. Cette démarche, 
organisée chaque lundi, permet aux 
citoyens ainsi qu’aux représentants 
de la société civile d’exprimer leurs 
préoccupations directement aux 
autorités locales.
Au siège de la wilaya, 

plusieurs citoyens ont été reçus 
individuellement ou en groupes. 
Leurs doléances ont été écoutées 
avec attention, dans un esprit de 
dialogue et de transparence. Les 
préoccupations soulevées ont 
été rigoureusement enregistrées 
dans l’objectif de leur prise en 
charge effective, en coordination 
avec les services compétents et 
conformément aux lois et règlements 
en vigueur.
Les responsables présents ont 
réaffirmé l’engagement des autorités 

locales à traiter les préoccupations 
des citoyens de manière objective et 
responsable, soulignant l’importance 
de ce canal de communication 
directe dans le renforcement de la 
confiance entre l’administration et la 
population.
Cette initiative s’inscrit dans la vision 
d’une gouvernance participative et 
de proximité, promue par les hautes 
autorités du pays, visant à améliorer 
la qualité des services publics et à 
répondre, de manière concrète, aux 
attentes des citoyens.

Dans un souci de proximité 
avec les citoyens et de 
transparence dans la gestion 

du logement social, le chef de la daïra 
d’El Boun,i Kouchit Abdelkrim, 
a reçu un groupe d’habitants de 
la cité ‘’Chabia’’ venus soumettre  
leurs recours concernant le 
logement public locatif. Ces 
citoyens, exclus lors de la dernière 
attribution, sont venus exprimer leur 

incompréhension et faire valoir leurs 
droits à une réévaluation de leur 
situation. Le responsable local leur a 
expliqué, point par point, les motifs 
de leur exclusion du précédent 
quota, en s’appuyant sur les critères 
réglementaires et les éléments du 
dossier de chacun.À l’écoute de 
leurs préoccupations, le chef de 
daïra a réaffirmé la disponibilité 
de l’administration à examiner les 
recours de manière équitable et 
objective. Il a également rappelé 

que le logement social répond à une 
forte demande dans la région, ce 
qui nécessite une gestion rigoureuse 
et transparente des dossiers.Cette 
rencontre s’inscrit dans une série 
de consultations visant à renforcer 
le dialogue entre les citoyens et les 
autorités locales, notamment sur 
des questions sensibles telles que le 
logement. Les habitants de la cité en 
question ont salué cette initiative et 
espèrent une suite favorable à leurs 
démarches.

Une vaste opération de 
relogement s’est tenue 
à la commune de Sidi 

Amar. Cette initiative, encadrée 
par les autorités locales, a permis 
à 350 familles de bénéficier d’un 
logement public locatif, dans le 
cadre d’un programme visant à 
améliorer les conditions de vie 
des citoyens et à lutter contre 
l’habitat précaire.L’opération a été 

supervisée par le chef de daïra d’El 
Hadjar, accompagné du président de 
l’assemblée populaire communale 
de Sidi Amar, des services de 
sécurité, de la protection civile 
ainsi que des équipes du de l’OPGI 
(Office de promotion et de gestion 
immobilière de la wilaya d’Annaba). 
Tous les dispositifs ont été mobilisés 
pour assurer le bon déroulement de 
cette journée marquante pour les 
familles concernées.Parallèlement 

au relogement, les services de la 
commune ont entamé la démolition 
des constructions illicites occupées 
jusqu’alors par certains des 
bénéficiaires. Cette phase s’est 
déroulée en présence de l’ensemble 

des structures concernées, 
garantissant une action coordonnée 
et sécurisée.L’opération s’inscrit 
dans la continuité des orientations 
du wali d’Annaba, M. Abdelkader 
Djelaoui, qui a fait du relogement et 
de la résorption de l’habitat insalubre 
une priorité dans sa feuille de route.
Pour de nombreuses familles de 
Sidi Amar, cette journée marque 
un tournant. « C’est un nouveau 
départ, enfin dans la dignité », confie 

un père de famille en recevant les 
clés de son nouvel appartement. 
Un soulagement palpable parmi les 
bénéficiaires, certains ayant attendu 
plusieurs années avant de voir leur 
demande aboutir.Les autorités ont 
d’ores et déjà annoncé la poursuite 
de ces opérations dans d’autres 
quartiers de la wilaya, dans un effort 
soutenu pour répondre aux besoins 
en logement et pour mettre un terme 
définitif à l’urbanisation anarchique.

Dans une démarche 
d'inclusion éducative 
exemplaire, les autorités 

de la wilaya d'Annaba ont 
supervisé, avant-hier dimanche, 
le lancement des examens 
d'évaluation des acquis pour les 
élèves en situation de handicap 
terminant leur cycle d'enseignement 
primaire. Le directeur de l'Action 
Sociale et de la Solidarité 
(DASS) de la wilaya d'Annaba, 
Sari Abdelhamid,  accompagné 
de madame Araoubia Fadila, 
inspectrice technique pédagogique 
de l'éducation spécialisée, a présidé 
personnellement la cérémonie 
d'ouverture des enveloppes 
contenant les sujets d'évaluation 
en langue arabe. Cette opération 
s'est déroulée simultanément dans 
plusieurs établissements spécialisés 
de la région, notamment à l'école 
pour enfants malentendants d’El-
Bouni et à l'école pour enfants 
malvoyants d'Annaba. 

Un dispositif de suivi rigoureux
Parallèlement, les cadres de la 
direction ont assuré un suivi attentif 
des classes spéciales concernées 
par cette évaluation des acquis dans 
différents établissements : 
-L'école ChahidaZahira à El-Bouni 
(handicap mental léger)
-L'école Hassan Chaouch Azzedine 
de Sidi Amar (troubles du spectre 
autistique)
-L'école Cheikh Bouamama 

El-Safsaf (troubles du spectre 
autistique)
-L'école Douaisia Amara d'Annaba 
(handicap mental léger)
Ce processus d'évaluation revêt une 
importance particulière cette année, 
avec 25 élèves inscrits aux examens 
d'évaluation des acquis de fin de 
cycle primaire. Ce chiffre témoigne 
des efforts continus déployés par les 
autorités éducatives pour assurer 
l'égalité des chances dans l'accès 

à l'éducation et à l'évaluation des 
compétences. 
Cette initiative s'inscrit dans le cadre 
d'une politique éducative nationale 
visant à adapter les méthodes 
d'enseignement et d'évaluation aux 
besoins spécifiques des élèves en 
situation de handicap. Les examens 
sont conçus pour évaluer les 
compétences acquises tout en tenant 
compte des particularités de chaque 

type de handicap, permettant 
ainsi une évaluation équitable et 
représentative du niveau réel des 
élèves.
Cette démarche inclusive représente 
une avancée significative dans le 
système éducatif algérien et ouvre 
la voie à une meilleure intégration 
des élèves à besoins spécifiques 
dans le parcours scolaire ordinaire.

Sihem.Ferdjallah

S.Y

S.Y

Sara Boueche
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L’établissement 
hospitalier spécialisé 
Aboubakr Er-Razi 

poursuit ses interventions 
nocturnes régulières auprès des 
personnes sans domicile fixe. 
Ces actions, devenues un pilier 
de la politique sociale locale, 
s’inscrivent dans une démarche 
concertée impliquant plusieurs 
institutions publiques. 
Une coalition institutionnelle 
au service des plus vulnérables
En effet, cette initiative 
mobilise un réseau d’acteurs 
publics coordonnés, 
comprenant, la Direction de la 
Santé et de la Population, la 
Direction de l’Action Sociale 
et de la Solidarité, les cellules 
de proximité pour la solidarité, 
La commune d’Annaba, la 
Protection Civile ainsi que La 
Sûreté Nationale.
Ces maraudes nocturnes 
représentent bien plus qu’une 
simple assistance d’urgence, 
elles constituent souvent le 
premier point de contact avec 
des personnes en rupture 
sociale, permettant d’établir 

progressivement un lien de 
confiance indispensable à toute 
démarche thérapeutique et de 
réinsertion.
La particularité de ce dispositif 
réside dans son approche 
pluridisciplinaire. Médecins, 
infirmiers, travailleurs sociaux 
et forces de l’ordre collaborent 
étroitement pour répondre 
aux multiples dimensions 
de la précarité : sanitaire, 
psychologique, sociale et 
sécuritaire. Les équipes mobiles 
proposent non seulement des 
soins médicaux de première 
nécessité, mais également une 
orientation vers des structures 
d’hébergement temporaire, 
une assistance administrative 
pour l’accès aux droits sociaux, 
et un accompagnement 
psychologique adapté aux 
problématiques spécifiques de 
ce public.
Un engagement constant face à 
des besoins croissants
Si ces interventions nocturnes 
existent depuis plusieurs 
années, elles ont pris une 
ampleur particulière face à 
l’augmentation des situations 

de grande précarité. La 
constance et la régularité de 
ces maraudes sont essentielles 
pour les personnes sans 
abri car ils ont besoin de 
repères stables, même dans 
l’instabilité de leur quotidien. 
Les équipes interviennent 
principalement dans les zones 
identifiées comme des lieux de 
regroupement : parcs publics, 
gares, abords des centres 
commerciaux et espaces 
urbains abandonnés. Chaque 
sortie fait l’objet d’un rapport 
détaillé permettant d’ajuster 
les interventions futures et de 
suivre l’évolution des situations 
individuelles. L’originalité 
de l’initiative portée par 
l’établissement Aboubakr Er-
Razi réside dans sa dimension 
psychiatrique. De nombreuses 
personnes sans domicile 
souffrent de troubles mentaux 
non traités, parfois cause ou 
conséquence de leur situation 
d’exclusion. L’implication d’un 
établissement spécialisé en 
psychiatrie permet d’intégrer 
cette dimension souvent 
négligée dans la prise en charge 

des sans-abri. Ces actions 
nocturnes s’inscrivent dans 
une stratégie plus large de lutte 
contre l’exclusion sociale, 
visant à proposer des parcours 
de réinsertion progressifs et 
adaptés. Au-delà de la réponse 
immédiate à des situations 
d’urgence, l’ambition affichée 
est de reconstruire un lien social 
et d’offrir des perspectives 

de réintégration durable pour 
ces personnes en marge de 
la société. Cette mobilisation 
interinstitutionnelle témoigne 
d’une vision humaniste 
de l’action publique, où la 
solidarité envers les plus 
vulnérables devient un 
marqueur fort de l’identité 
locale d’Annaba.

ANNABA :
L’établissement hôspitalier “Aboubakr Er-Razi’’ 

tend la main aux sans-abri
Sara Boueche

Dans le sillage des 
préparatifs pour 
la saison estivale 

2025, une sortie de terrain 
a été effectuée au niveau du 
front de mer de la commune 
d’Annaba, sur instruction 
du wali. L’opération a 
permis de constater l’état 

d’avancement des travaux de 
raccordement des centres de 
surveillance et des douches 
de plage au réseau d’eau 
potable et aux canalisations 
d’assainissement. Deux plages 
ont été concernées par cette 
visite : Rezgui Rachid et Rizzi 
Amor. Selon les constatations 
faites sur place, les travaux 
avancent à un rythme soutenu 

et régulier, dans de bonnes 
conditions sur les plans 
technique et organisationnel. 
Les responsables ont 
souligné la qualité du suivi 
et la coordination entre les 
différents intervenants sur 
le terrain. En effet, le projet 
est piloté par la direction de 
l’hydraulique de la wilaya 
d’Annaba, en collaboration 

avec l’entreprise EGTPH  
et sous la supervision des 
ingénieurs de la section locale 
de l’hydraulique de la daïra 
d’Annaba.Ces aménagements 
visent à garantir de meilleures 
conditions d’accueil et de 
sécurité pour les estivants, 
à l’approche de l’ouverture 
officielle de la saison balnéaire.

ANNABA :
En prévision de la saison estivale inspection des travaux 

de raccordement en eau potable sur les plages
S.Y

Les services de 
l’urbanisme et 
l’architecture et de la 

construction, a récemment 
repris les travaux d’amélioration 
urbaine. Cette initiative vise à 
revitaliser les infrastructures 
publiques de la commune de 
Treat et à répondre aux besoins 
croissants de ses habitants 
en matière d’urbanisme et 
d’amélioration de cadre de vie. 
Les travaux se sont concentrés 

principalement sur le bitumage 
des routes internes de  la 
localité Ben Salem Miloud 
45 logements ruraux dans la 
commune de Treat. Une étape 
cruciale pour garantir le bon état 
des chaussées facilitant ainsi 
la circulation des véhicules 
et des piétons dans la région. 
Après une période d’attente, 
les services techniques 
communaux ont repris les 
travaux, démontrant ainsi un 
engagement continu envers le 
développement de la cité. Le 

bon état de ces infrastructures 
contribue largement à réduire 
le taux des sinistres et des 
accidents permettant ainsi 
une meilleure fluidité de la 
circulation et une sécurité pour 
les déplacements des piétons et 
automobilistes. Cela permettra 
également d’atténuer les risques 
causés par les inondations lors 
des intempéries. A signaler, que  
certains habitants souffraient 
depuis belle lurette de la 
dégradation avancée du réseau 
routier. 

ANNABA / RÉFECTION DES CHAUSSÉES :
Lancement des travaux de revêtement dans la localité 

de Bensalem Miloud
Imen.B
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Dans une opération éclair 
et minutieusement 
planifiée, la 

gendarmerie nationale 

d’El Hadjar a mis fin aux 

agissements d’un groupe 

criminel particulièrement 

agressif, semant la terreur dans 

la cité ‘’Lareza’’. La bande, 
composée de récidivistes bien 
connus des services de sécurité, 
s’adonnait à des actes de 
violence à l’arme blanche et au 
trafic de stupéfiants. Alertées 
par des informations de terrain 
et après une phase d’enquête 
discrète, les forces de la 
gendarmerie ont déclenché 

une intervention rapide qui 
a permis l’arrestation de 
quatre individus impliqués. 
Les suspects, tous fichés pour 
divers délits, ont été présentés 
par devant les autorités 
judiciaires compétentes. 
Deux autres membres du 
groupe, identifiés au cours des 
investigations, sont toujours 

en fuite. Une vaste opération 
de ratissage est actuellement 
en cours pour les retrouver 
et les traduire en justice. 
L’intervention a été saluée 
par les habitants du quartier, 
longtemps pris en otage par 
la violence et l’insécurité 
imposées par cette bande. 
Les autorités promettent de 

maintenir la pression afin de 
garantir la tranquillité des 
citoyens.

EL HADJAR / GENDARMERIE NATIONALE :
Démantèlement d’une dangereuse bande criminelle

S.Y

Par une matinée calme mais 
studieuse, le lycée Saint-
Augustin d’Annaba a 

accueilli hier une visite officielle 
du Directeur de l’Éducation 
de la wilaya, accompagné du 
chef du service de la formation 
et de l’inspection. Au cœur de 
l’attention : le bon déroulement 
de l’épreuve d’éducation 
physique et sportive (EPS) du 
baccalauréat, session 2025, 

destinée aux candidats libres.
Dans l’enceinte du centre, 
l’atmosphère est empreinte d’un 
mélange de concentration, de 
discipline et de soulagement. 
L’épreuve, qui entre dans son 
quatrième jour, se tient dans des 
conditions exemplaires, fruit d’un 
effort soutenu de coordination 
entre l’administration, le 
personnel pédagogique et les 
encadreurs sportifs. Rien n’a 
été laissé au hasard : présence 

médicale assurée, équipements 
disponibles, logistique maîtrisée. 
L’organisation révèle un 
engagement profond en faveur 
de l’égalité des chances.
Cette visite, bien plus que 
symbolique, confirme une 
volonté claire des autorités 
éducatives, à savoir  garantir à 
tous les candidats, quelle que 
soit leur situation sociale ou leur 
parcours, un cadre d’examen 
digne, professionnel et impartial. 

Le Directeur de l’Éducation s’est 
montré attentif au moindre détail, 
saluant le travail de l’équipe 
encadrante, tout en rappelant 
l’importance de maintenir une 
vigilance constante jusqu’à la 
dernière minute de cette session.
Dans une société en mutation, où 
la réussite scolaire reste l’un des 
rares ascenseurs sociaux encore 
accessibles, l’école publique se 
doit d’être un rempart contre 
les disparités. Et à travers 

cette organisation rigoureuse, 
Annaba donne l’exemple d’une 
éducation qui ne se contente plus 
de dispenser le savoir, mais qui 
veille à ce que l’évaluation elle-
même soit un acte  empreint de 
justice.

ANNABA :
Le baccalauréat 2025 sous le signe de la rigueur et de l’équité

Sihem.Ferdjallah

Les éléments de la 
11ème  sûreté urbaine 
relevant de la sûreté de 

wilaya d’Annaba ont procédé, 

récemment à l’arrestation 

d’un individu suspecté de 
possession de drogues et de 
substances psychotropes en 
vue de leur commercialisation. 
L’opération, menée dans le 
cadre de la lutte continue 
contre la criminalité urbaine 

et le trafic de stupéfiants, a 
également permis la saisie 
de plusieurs armes blanches 
prohibées. Selon les premières 
informations, l’arrestation a 
eu lieu suite à une enquête 
minutieuse et à une opération 

de surveillance ciblée. Lors 
de l’interpellation du suspect, 
les policiers ont découvert une 
quantité de drogues prêtes à 
être écoulées, ainsi que des 
comprimés psychotropes.  Le 
mis en cause a été placé en 

garde à vue et une enquête a 
été ouverte sous la supervision 
du parquet compétent, en vue 
de déterminer l’étendue de 
ses activités et d’éventuelles 
implications d’autres personnes 
dans ce réseau.

ANNABA / 11ÈME  SÛRETÉ URBAINE :
Arrestation d’un individu pour détention de 

drogues et d’armes blanches prohibées
Imen.B 

Une initiative estudiantine qui 
allie science, sensibilisation et 
solidarité pour répondre aux 
besoins transfusionnels
La Faculté de Médecine 
d’Annaba a connu, le 11 mai 
2025, un événement d’envergure 
avec le lancement officiel 
de l’AVERROÈS CAMPUS 
BLOOD DRIVE. Cette journée 
exceptionnelle a inauguré une 
démarche ambitieuse visant 
à promouvoir le don de sang 
au sein de la communauté 
universitaire et au-delà. 
La journée s’est articulée 
autour d’un programme riche et 
diversifié. Les participants ont 
pu assister à des présentations 
académiques rigoureuses portant 
sur les enjeux hématologiques 
contemporains. Les ateliers 
interactifs ont particulièrement 
retenu l’attention, abordant 
des thématiques cruciales 

comme l’autosuffisance en 
produits sanguins sécurisés, les 
spécificités de la transfusion 
chez les patients atteints de 
thalassémie et de drépanocytose, 
ainsi que l’utilisation du 
storytelling digital comme 
vecteur de sensibilisation. 
“Cette initiative représente un 
pas significatif vers une culture 
du don plus ancrée dans notre 
environnement universitaire”, 
souligne l’un des organisateurs. 
La mobilisation étudiante s’est 
révélée exemplaire, conjuguant 
enthousiasme, rigueur 
scientifique et créativité. ## Une 
plateforme numérique au service 
de la cause L’un des moments 
forts de cette journée fut sans 
conteste la présentation du site 
officiel d’inscription des donneurs 
potentiels par Mademoiselle 
HaoualaRiham, cheffe de projet. 
Cette plateforme numérique 
constitue un outil stratégique 
pour pérenniser l’engagement et 

optimiser la gestion des futures 
collectes. Elle marque l’entrée 
de cette initiative dans l’ère du 
numérique, facilitant ainsi l’accès 
à l’information et le recrutement 
de nouveaux donneurs. 
Un soutien institutionnel 
déterminant
Le succès de cette manifestation 
doit beaucoup à l’implication des 
professeurs Amoura et Zerairia, 
ainsi que des professeurs Brouk, 
Boulkadid, Benabed et du docteur 
Babay. Leur accompagnement 
bienveillant et leur expertise 
ont conféré à cette initiative 
estudiantine une légitimité 
académique et une dimension 
professionnelle essentielles. 
La théorie a rapidement 
cédé le pas à l’action. Dès 
le lendemain, le 12 mai, une 
première collecte de sang a été 
organisée à l’Institut National 
d’Enseignement Supérieur en 
Sciences Médicales (INESSM). 
Cette sortie inaugurale a 

concrétisé l’ambition première 
de l’AVERROÈS CAMPUS 
BLOOD DRIVE : sauver des vies 
“une goutte à la fois”, selon la 
devise adoptée par les initiateurs 
du projet. Cette campagne 
s’inscrit dans un contexte 
où les besoins en produits 
sanguins demeurent constants. 
Elle illustre parfaitement 
comment la mobilisation 
du milieu universitaire peut 
contribuer à répondre à un 
enjeu de santé publique majeur, 

tout en sensibilisant les futurs 
professionnels de santé à 
l’importance de la transfusion 
sanguine. L’AVERROÈS 
CAMPUS BLOOD DRIVE 
incarne ainsi une symbiose 
réussie entre engagement 
solidaire, formation académique 
et pratique médicale, ouvrant la 
voie à un modèle potentiellement 
réplicable dans d’autres 
établissements d’enseignement 
supérieur.

Avancée numérique salvatrice :
Le club Averroès inaugure sa plateforme en ligne pour les 

donneurs de sang
Sara Boueche



Les Etats-Unis et la Chine vont suspendre une partie de leurs 
droits de douane punitifs pour quatre-vingt-dix jours

En Allemagne, nouvelles manifestations massives 
pour réclamer l’interdiction de l’AfD

La suspension doit prendre 
effet d’ici au mercredi 14 
mai. Les droits de douane 

seront de 30 % pour les produits 
chinois importés aux Etats-Unis 
et de 10 % pour les produits 
américains importés en Chine, 
selon le monde fr.
Les Etats-Unis et la Chine vont 
suspendre pendant quatre-vingt-
dix jours une partie des droits 
de douane punitifs instaurés 
ces dernières semaines, quand 
le président américain, Donald 
Trump, a déclenché une guerre 
commerciale contre la deuxième 
économie mondiale. La suspension 
doit prendre effet « d’ici au 14 
mai », précise le communiqué 
commun.
Selon le secrétaire au Trésor 
américain, Scott Bessent, qui s’est 
exprimé lors d’un point presse à 

Genève, les Etats-Unis et la Chine 
« vont abaisser de 115 » points de 
pourcentage leurs droits de douane. 
Ils vont donc ramener leurs droits 
de douane réciproquement à 30 % 
pour les produits chinois importés 
en Amérique et à 10 % pour les 
produits américains importés en 

Chine, a expliqué le représentant 
au commerce américain Jamieson 
Greer à Genève.
Durant cette pause de quatre-vingt-
dix jours, les deux parties vont 
négocier, a également fait savoir 
Jamieson Greer.
« Aucun camp ne veut une 

dissociation » de leurs économies, 
a déclaré le secrétaire au Trésor 
américain. « Nous voulons 
une[relation] commerciale plus 
équilibrée », a-t-il ajouté, estimant 
que les barrières douanières 
instaurées ces derniers mois 
avaient de facto mis en place un « 
embargo » sur les échanges entre 
les deux pays. La réduction de ces 
droits de douane est « dans l’intérêt 
commun du monde », a commenté 
le ministère du commerce chinois, 
saluant des « progrès substantiels » 
dans les négociations commerciales 
avec Washington.
Deux jours de négociation
Cette trêve est le fruit de deux jours 
de négociations à Genève entre, 
côté américain, MM. Bessent et 
Greer, et, côté chinois, le vice-
premier ministre He Lifeng. Les 
négociations ont eu lieu dans un « 

grand respect » et leur issue montre 
qu’« aucun camp ne souhaite une 
rupture » économique, a estimé 
M. Bessent, lundi. Les deux pays 
« ont intérêt à avoir des échanges 
commerciaux équilibrés, et c’est 
ce vers quoi les Etats-Unis vont 
tendre », a-t-il ajouté, appelant la 
Chine à « s’ouvrir à davantage de 
biens américains ».
Cette rencontre était la première en 
face-à-face de hauts responsables 
des deux pays depuis que M. 
Trump avait imposé, au début 
du mois d’avril, des droits de 
douane de 145 % sur la plupart 
des marchandises venant de Chine. 
Pékin, qui a promis de combattre 
« jusqu’au bout » ces surtaxes, 
avait riposté avec des droits de 
douane de 125 % sur les produits 
américains.

Plusieurs milliers de 
personnes ont manifesté 
dans plus de soixante villes 

du pays dimanche, afin d’exiger 
l’interdiction de la formation 
anti-immigration, quelques 
jours après la suspension de 
son classement comme parti « 
extrémiste de droite », selon le 
monde fr.
Plusieurs milliers de personnes, 
dont 3 000 à Berlin selon la police, 
ont manifesté dimanche 11 mai 
en Allemagne pour l’interdiction 
d’Alternative pour l’Allemagne 
(AfD), alors que le parti d’extrême 
droite anti-immigration conteste 
une décision du renseignement 
intérieur de le classifier en tant 
que groupe « extrémiste de droite 
avéré».
Les manifestants se sont 

rassemblés dans plus de 60 villes, 
de Cologne à Hambourg en 
passant par la capitale, à l’appel 
du réseau associatif « Zusammen 
gegen Rechts » (« Ensemble 
contre la droite »). « L’AfD n’est 
pas un parti normal et ne doit 
pas être traité comme tel. Il est 
maintenant temps d’examiner 
sérieusement l’interdiction du 
parti », déclare-t-il sur son site.
A Berlin, le rassemblement 
à l’emblématique porte de 
Brandebourg a attiré dans l’après-
midi plus de 7 000 personnes 
selon les organisateurs, 3 000 
selon la police. « Tous ensemble 
contre le fascisme » ont-ils 
scandé, brandissant des drapeaux 
LGBT + et des pancartes contre 
le parti qui a recueilli 20 % des 
voix aux dernières législatives.

Quelques jours avant l’investiture 
du nouveau chancelier, Friedrich 
Merz, le service de renseignement 
intérieur a classifié l’AfD 
comme« extrémiste de droite 
avéré », pouvant représenter un 
danger pour l’ordre démocratique. 
Jeudi, le renseignement intérieur 
allemand a finalement suspendu 
provisoirement cette décision en 
attendant que la justice, saisie 
d’un recours par le parti, rende sa 
décision.
La décision a d’ores et déjà 
provoqué de vives tensions 
politiques, notamment dans les 
relations avec l’administration 
Trump, qui a pris fait et cause 
pour l’AfD. Et ravivé le débat 
sur son interdiction, sujet épineux 
pour Friedrich Merz, chargé de 
contenir l’essor de la formation 

arrivée en deuxième position des 
élections législatives de février.
« La CDU doit, au plus tard 
maintenant, faire face aux dangers 
que représente l’AfD et se 
positionner clairement », a exigé 
ce week-end Britta Haßelmann, 

cheffe des députés écologistes au 
Bundestag, lors d’une interview 
avec le média RND. Jusqu’ici, 
les conservateurs s’y montrent 
opposés, pour ne pas renforcer 
l’AfD dans son rôle supposé de 
victime.

Fondé en 1979, le Parti des 
travailleurs du Kurdistan 
a affronté les armes à la 

main l’Etat turc depuis 1984 afin 
d’obtenir une reconnaissance 
d’une entité kurde et des droits 
pour ses populations. La fin de 
ce conflit était un objectif central 
pour le président turc Recep 
Tayyip Erdogan, selon le monde 
fr.
La Turquie a tourné, lundi 12 mai, 
une page d’histoire de près d’un 
demi-siècle. Dans un communiqué 
rendu public dans la matinée par 
l’agence de presse Firat, proche 
du groupe armé, le Parti des 

travailleurs du Kurdistan (PKK 
selon le sigle kurde), a annoncé sa 

dissolution et sa volonté de mettre 
un terme aux combats fratricides 

commencés en 1984 dans le Sud-
Est turc. Le bilan humain précis 
de cette guerre ne sera sans doute 
jamais connu : les chiffres varient 
mais la plupart des spécialistes 
estiment à plus de 40 000 le 
nombre de morts, majoritairement 
des Kurdes, entre 3 000 et 4 000 
villages vidés ou rasés, deux à 
trois millions de déplacés.
Cette décision des dirigeants 
du PKK intervient à peine deux 
mois après l’appel lancé par le 
fondateur et dirigeant historique de 
l’organisation, Abdullah Öcalan, « 
Apo » (oncle, en kurde) pour ses 
partisans, qui avait, du fond de sa 

cellule de l’île-prison d’Imrali, en 
mer de Marmara, dans laquelle 
il est enfermé depuis vingt-six 
ans, enjoint à son mouvement 
de déposer les armes. L’ordre du 
chef kurde, rendu public le 27 
février, avait surpris à la fois les 
experts et l’opinion publique. Il a 
fait suite à un cycle de médiation 
lancé à l’automne par un allié du 
gouvernement de Recep Tayyip 
Erdogan, l’ultranationaliste Devlet 
Bahçeli, via le Parti de l’égalité 
des peuples et de la démocratie 
(DEM), troisième formation 
politique du pays et pilier du 
mouvement politique kurde.
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Après la dissolution du PKK, de nombreux aspects 

de la question kurde restent à régler



Syrie:

les habitants dans l’attente du gaz turc pour avoir un accès 
stable à l’électricité

Burkina Faso: 

série d’attaques jihadistes, Djibo particulièrement frappée

La Corée du Sud lance officiellement la campagne 
présidentielle, à trois semaines du scrutin

À Damas, un vent 
d’espoir souffle 
sur les foyers et 

les commerces. Pour la 
première fois depuis près 
de quatorze ans de guerre, 
un accord signé entre la 
Turquie et la Syrie pourrait 
redonner à la population un 
accès stable à l’électricité. 
Ankara s’engage à fournir, 
via un gazoduc dans le 
nord du pays, six millions 
de mètres cubes de gaz par 
jour destinés à relancer la 
production 
Depuis la guerre, les coupures 
d’électricité rythment le 
quotidien des habitants en 
Syrie. À Damas, rares sont 
les commerces qui n’ont pas 

leur propre générateur. C’est 
le cas d’Ali qui en a installé 
un au-dessus de sa boutique. 
Il espère qu’avec cet accord, 

cette époque sera bientôt 
révolue.
« Évidemment, évidemment 
que oui. Si Dieu le veut, 

je le laisserai chez moi, je 
laisserai tout ce matériel. 
Mais ceux qui ont des 
panneaux solaires, eux, 
continueront sûrement à les 
utiliser pour éviter de payer 
une facture gouvernementale 
trop élevée », explique-t-il.
Le gaz turc doit alimenter 
la centrale d’Alep dans trois 
mois
L’espoir est grand, mais 
les besoins sont immenses. 
Car aujourd’hui encore, 
les coupures peuvent durer 
jusqu’à 20 heures par jour. 
Pour Foued Alrameh, agent 
immobilier, l’électricité est 
devenue un enjeu vital, à la 
fois économique et social.
« On a besoin de cet accord. 

Il y a parfois 16 heures sans 
électricité dans une journée 
à l’échelle de toute la Syrie. 
Franchement, c’est très 
difficile, surtout pour un 
pays comme le nôtre qui a 
longtemps été central dans 
la région », rappelle Foued 
Alrameh.
Le gaz turc, prévu dans les 
trois mois, doit alimenter 
la centrale électrique 
d’Alep. De quoi améliorer 
le quotidien des Syriens 
si l’accord est respecté, 
et si les infrastructures 
endommagées tiennent. 
Un test clé pour le 
nouveau pouvoir syrien, 
en quête de légitimité et de 
reconstruction.

Au Burkina Faso, 
les groupes armés 
terroristes ont mené 

plusieurs attaques ce dimanche 
11 mai. Des combattants du 
Jnim, le Groupe de soutien 
à l’islam et aux musulmans, 
lié à al-Qaïda, ont lancé une 
offensive contre le camp 
militaire de Djibo dans la 
région du Sahel. Plusieurs 
localités dont Sollé dans le 
nord, Sabcé au Centre-Nord ou 
Yondé dans le Centre-Est ont 
également été visées par des 
attaques. Aucun bilan fiable à 
ce stade , selon RFI.
À Djibo dans la province du 
Soum, au nord du Burkina 

Faso, l’attaque, qui a 
commencé autour de 5h30 
ce 11 mai, a duré toute une 
partie de la journée, selon 
certains témoins. Des sources 
sécuritaires affirment que 
les combattants du Jnim, le 
Groupe de soutien à l’islam et 
aux musulmans, chercheraient 
à prendre « le contrôle » de la 
ville de Djibo.
Plusieurs sources indiquent que 
l’attaque de ce 11 mai, qui était 
d’une « rare » violence, a fait 
plusieurs dizaines de victimes, 
civiles et militaires. Le camp 
de l’armée est passé sous 
le contrôle des combattants 
terroristes et il a été pillé et 

saccagé, des vecteurs aériens 
ont été touchés par des tirs, 
selon les mêmes sources 
sécuritaires.   
D’autres localités visées
D’autres localités ont 
également subi des attaques. 
À Sabcé dans le Centre-Nord, 
le commissariat de police 
a été attaqué et pillé, des 
commerces incendiés par un 
groupe terroriste. Sollé dans 
le Nord, Boko dans le Centre-
Nord et Yondé au Centre-Est 
ont été visées par des groupes 
armés terroristes. Aucun bilan 
fiable de ces attaques n’a 
encore pu être vérifié. Mais 
des sources locales parlent 

de plusieurs victimes et des 
dégâts matériels importants.   
Toutes ces attaques sont 
survenues au moment où le 
président de la transition, le 
capitaine Ibrahim Traoré, 

regagnait Ouagadougou après 
un séjour à Moscou où il 
s’est entretenu le 10 mai avec 
le président russe Vladimir 
Poutine sur la coopération 
entre les deux pays

En Corée du Sud, la 
campagne présidentielle 
anticipée commence 

officiellement lundi 12 mai. 
Les Sud-Coréens ont rendez-
vous devant les urnes le 3 juin 
pour choisir le successeur de 
l’ex-président Yoon Suk-yeol, 
destitué il y a un peu plus d’un 
mois après avoir tenté d’imposer 
la loi martiale en décembre 2024 
, selon RFI. 
Les six candidats officiellement 
enregistrés à l’élection 
présidentielle en Corée du Sud 
sont entrés en campagne ce lundi 
12 mai. C’est Lee Jae-myung, 
chef de file de l’opposition 
et candidat à l’élection 
présidentielle qui marque le 

lancement de cette campagne, 
rapporte notre correspondant à 
Séoul, Célio Fioretti.
Avec près de 45 % des intentions 
de vote, Lee Jae-myung est donné 
grand favori dans les sondages. 
Arrivé second au dernier 
scrutin présidentiel, le candidat 
démocrate se voit déjà être le 
14ème président de la République 
de Corée, bien qu’il soit toujours 
en plein procès pour différents 
scandales de favoritisme lors de 
son mandat de maire.
Des centaines de ses soutiens se 
sont rassemblés en plein centre 
de Séoul lundi. Celui qui avait 
perdu de justesse la présidentielle 
de 2022 face à Yoon Suk-yeol, 
qui concourait pour le Parti du 

pouvoir au peuple, a remercié 
ses partisans qui l’ont « aidé 
à se reconstruire après cette 
douloureuse défaite. Je promets 
de leur rendre leur soutien par la 
victoire », a-t-il déclaré à la foule 
qui l’acclamait.
Kim Moon-soo, candidat 
conservateur, fidèle de l’ex-
président
Face à lui, Kim Moon-soo, le 
ministre du Travail sortant, 
est crédité d’environ 29 % 
d’intentions de vote. Le 
candidat conservateur a entamé 
sa campagne officielle sur un 
marché local de Séoul. « Je crois 
sincèrement que je dois devenir 
un président pour le peuple : un 
président pour le pouvoir d’achat, 

un président pour l’économie 
», a-t-il déclaré aux journalistes 
présents.
Fidèle de Yoon Suk-yeol, son 
discours d’extrême droite motive 
les plus conservateurs qui 
souhaitent continuer avec une 

politique similaire à celle de l’ex-
président déchu. Une figure qui 
divise, même en son propre parti, 
qui a failli imploser ce week-end, 
à la veille de la campagne. Les 
deux candidats ont trois semaines 
pour convaincre les Sud-Coréens.
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Mercato :
Changement d’agent pour Aït-Nouri, en vue d’un transfert cet été ?

FAF : 
Sponsoring renouvelé avec le principal partenaire

La grande promesse de Gouiri pour l’Algérie

Récompensé pour le 
plus beau but de la 
saison en Ligue 1, 

Amine Gouiri a profité de la 
cérémonie des Trophées UNFP 
pour réaffirmer son attachement 
profond à l’Algérie. L’attaquant 
de l’Olympique de Marseille, 
auteur d’un retourné acrobatique 
somptueux contre Brest, a 
exprimé sa fierté personnelle 
tout en se projetant avec 
ambition vers les grands rendez-
vous à venir avec les Verts.
Dans une conférence de presse 
marquée par l’émotion, Gouiri 
a livré un discours fort, entre 
détermination et engagement :
« Il y a beaucoup de matchs, 
un nombre énorme. L’année 
prochaine sera très chargée. 
Quand on est footballeur, on veut 
participer à ces compétitions. »

L’international algérien n’a pas 
caché son enthousiasme à l’idée 
de vivre ses premières grandes 
aventures internationales avec 
les Fennecs.
« On a une CAN à jouer avec 
l’Algérie, on a une Coupe du 
Monde à aller chercher. On a 
aussi la Ligue des Champions à 
disputer. C’est une compétition 
que je vais découvrir car je 
n’ai joué qu’un seul match de 
C1. Mais je n’ai encore jamais 
disputé ni la CAN ni la Coupe 
du Monde, donc je suis très 
excité et j’ai vraiment hâte de 
jouer toutes ces compétitions. »
Conscient des attentes autour de 
la sélection, Gouiri insiste sur 
l’esprit collectif et les objectifs 
communs.
« Je pense que c’est le collectif 
qui prime. On est une des 

meilleures équipes d’Afrique. 
On veut aller au Maroc 
pour remporter cette Coupe 
d’Afrique. »
Il n’oublie pas non plus l’enjeu 
mondial :
« On a à cœur de se qualifier pour 
la Coupe du Monde, car cela fait 
deux éditions que l’Algérie n’y 
est pas. Pour l’instant, on est 
premiers, on espère remporter le 
prochain match pour décrocher 
ce ticket et faire une très bonne 
CAN. »
À travers ses mots, Amine Gouiri 
envoie un message clair : au-delà 
des distinctions individuelles, 
sa priorité est désormais de 
briller sous le maillot algérien et 
d’aider la sélection à retrouver 
les sommets continentaux et 
mondiaux.

A quelques semaines de 
l’ouverture du mercato 
estival, Rayan Aït-

Nouri semble prêt à tourner une 
page importante de sa carrière. 
Le latéral gauche international 
algérien, auteur d’une saison 
aboutie avec Wolverhampton 
(5 buts, 7 passes décisives en 
38 matchs toutes compétitions 
confondues), a pris une décision 
stratégique : il a mis fin à sa 
collaboration avec Jorge Mendes, 
l’influent agent portugais, pour 
rejoindre l’agence CAA Stellar, 
réputée pour son réseau puissant 
et ses opérations de haut niveau 
sur le marché européen.

Ce changement de 
représentation, confirmé par le 
spécialiste du mercato Fabrizio 
Romano, est perçu comme un 
premier pas vers un possible 
départ cet été. L’agence CAA 

Stellar gère les intérêts de stars 
comme Eduardo Camavinga 
(Real Madrid), Ibrahima Konaté 
(Liverpool) ou encore Omar 
Marmoush, récemment transféré 
à Manchester City. En rejoignant 
cette structure, Aït-Nouri affiche 
clairement son ambition : franchir 
un nouveau cap en rejoignant un 
club de premier plan.
À 23 ans, le Fennec est arrivé 
à maturité, tant sur le plan 
physique que tactique. Ses 
performances en Premier League 
n’ont pas laissé indifférents 
plusieurs cadors européens, 
notamment Manchester City, où 
son profil offensif et sa régularité 

intéressent depuis plusieurs 
mois. Avec la CAN 2025 et les 
éliminatoires du Mondial 2026 
en ligne de mire, un transfert vers 
un club jouant les premiers rôles 
en Europe pourrait renforcer 
encore davantage sa place en 
sélection.
Cependant, tout ne sera pas 
si simple. Son entraîneur à 
Wolverhampton, Vitor Pereira, 
a réaffirmé son attachement 
au joueur en conférence de 
presse : « Si vous étiez à ma 
place, voudriez-vous le garder 
? Moi aussi. C’est un joueur 
de très haut niveau et nous 
voulons conserver nos meilleurs 

éléments. » Le technicien 
portugais, qui a stabilisé l’équipe 
après un début de saison difficile, 
considère Aït-Nouri comme une 
pièce maîtresse de son dispositif. 
Le club envisagerait même de 
lui proposer une prolongation 
pour mieux protéger sa valeur 
marchande.
Un bras de fer pourrait donc 
se profiler entre la volonté du 
joueur de rejoindre une écurie 
plus ambitieuse et le désir de 
Wolverhampton de le conserver 
encore. Mais le signal est 
désormais clair : Aït-Nouri a 
changé d’agent, et avec cela, 
peut-être aussi de dimension.

Le groupe Sonatrach 
a signé, dimanche à 
Alger, une convention de 

sponsoring avec la Fédération 
algérienne de football (FAF), 
portant sur le financement des 
activités de l’instance fédérale et 
des équipes nationales pour les 
années 2025, 2026 et 2027.
Cette convention a été signée par 
le Président-directeur général 
(P-dg) du groupe public, Rachid 
Hachichi, et le président de la 
FAF, Walid Sadi, lors d’une 
cérémonie organisée au siège 
de la direction générale de 
Sonatrach..
Dans son allocution à cette 
occasion, M. Hachichi a indiqué 
que «le renouvellement de cette 
convention pour la période 
2025-2027 vient réaffirmer 
l’engagement constant de 
Sonatrach à soutenir le sport 
algérien en général, et le football 
national en particulier, en tant 
que sport le plus populaire dans 
notre pays, et facteur de cohésion 
entre les Algériens, à l’intérieur 
du pays et à l’étranger».

Ce renouvellement représente 
«un partenariat dont nous 
sommes particulièrement fiers, 
au vu de sa portée symbolique, 
de ses connotations sportives 
et ses profondes significations 
liées à l’esprit d’appartenance et 
au soutien continu à nos talents 
nationaux. Nous espérons que 
cette convention contribuera 
à créer un environnement 
favorable et à assurer un 
accompagnement de qualité à 
nos équipes nationales qui en 
ont grand besoin pour réaliser 
des performances honorables, 
concrétiser les aspirations de 
notre peuple qui a soif de joie, 
et faire la fierté des couleurs 
nationales», a-t-il estimé.
«En tant qu’acteur incontournable 
du tissu social national, 
Sonatrach accomplit sa mission 
économique et de développement 
avec dévouement, tout en plaçant 
sa responsabilité sociale au 
cœur de ses priorités, à travers 
l’accompagnement de toutes 
les initiatives contribuant au 
développement de l’être humain, 

à la promotion de l’esprit 
d’équipe, et à la consécration 
des valeurs nobles au sein de la 
société, à leur tête le sport, qui 
demeure un vecteur essentiel 
de cohésion sociale et de 
développement de la jeunesse, 
comme le rappelle régulièrement 
le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune», a 
poursuivi M. Hachichi.
Pour sa part, le président de la 
FAF a déclaré: «Je me réjouis du 
renouvellement d’un partenariat 
exemplaire et fructueux entre 
deux géants incarnant la réussite 
algérienne. Les deux parties 
sont liées par une relation 
étroite et œuvrent ensemble à 
concrétiser des objectifs nobles, 
visant principalement à servir 
le mouvement sportif dans 
notre pays de manière générale, 
et à développer le football en 
particulier (..)».
«Ce partenariat s’impose 
désormais comme une nécessité 
impérieuse dans un monde en 
constante évolution, induisant 
des objectifs vitaux où le football 

occupe une place centrale», a-t-il 
soutenu.
«Le développement du sport 
en général, et du football en 
particulier, est désormais au cœur 
des priorités, ce qui implique 
l’utilisation des technologies 
modernes, la formation, et 
d’autres investissements 
nécessitant des ressources 
financières et le recours au 

sponsoring», a souligné M. Sadi, 
indiquant que «dans cet ordre 
d’idées, les pouvoirs publics dans 
notre pays attachent un intérêt 
particulier au développement 
du sport et à la construction 
d’infrastructures sportives».
«Ce partenariat et le sponsoring 
du football par des opérateurs 
économiques tels que le 
Groupe Sonatrach traduisent 
la forte volonté de Monsieur 
le président de la République 
de développer le football, de 
poursuivre les efforts en soutien 
à la professionnalisation, 
d’accompagner les clubs, de 
construire des écoles et des 
académies, et de découvrir de 
nouveaux talents à l’intérieur 
du pays et à l’étranger», a-t-il 
poursuivi.
La cérémonie de signature s’est 
déroulée en présence des cadres 
dirigeants du groupe Sonatrach, 
du président de la Ligue de 
football professionnel (LFP), 
Amine Mesloug et du secrétaire 
général de la FAF, Nadir 
Bouzenad.
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Carlo Ancelotti, nouveau sélectionneur du Brésil

Real Madrid :
Xabi Alonso va débarquer avec 3 nouvelles recrues

L’Inter envoie un sacré message au PSG

Poussé vers la sortie à 
Madrid et remplacé par 
Xabi Alonso, l’Italien de 

65 ans n’a pas tardé à rebondir. 
Il vient d’être nommé à la tête 
de la Seleção.
Cette fois, c’est sans doute 
définitivement terminé entre 
Carlo Ancelotti et le Real 
Madrid. Passé par la Casa 
Blanca entre 2013 et 2015, 
puis revenu en 2021, l’Italien 
a bouclé son deuxième passage 
dans la capitale espagnole à 65 
ans. Son avenir était fortement 
menacé depuis l’élimination en 
Ligue des Champions. Il a été 
scellé après une nouvelle défaite 
face au FC Barcelone. En poste 
depuis 2021, Ancelotti a été 
poussé vers la sortie un an avant 
la fin de son contrat et remplacé 
par Xabi Alonso.

Ancelotti a enfin dit oui 
après l’échec de 2023

Une fin de règne que le 

technicien transalpin n’a pas mis 
longtemps à digérer puisqu’il 
a immédiatement rebondi au 
Brésil. La CBF vient en effet 
d’annoncer la nomination de 
l’ancien coach merengue à la tête 
de sa Seleção. «La plus grande 
équipe nationale de l’histoire 
du football sera désormais 
dirigée par l’entraîneur le 
plus titré au monde. Carlo 
Ancelotti, synonyme d’exploits 
historiques, a été annoncé lundi 
(12) par le président de la CBF, 
Ednaldo Rodrigues, comme 
le nouveau sélectionneur de 
l’équipe nationale brésilienne. 
Il dirigera le Brésil jusqu’à 
la Coupe du monde 2026 et 
entraînera l’Amarelinha lors de 
ses deux prochains matches de 
qualification contre l’Équateur 
et le Paraguay le mois prochain», 
a indiqué la CBF.
«L’arrivée de Carlo Ancelotti à 
la tête du Brésil est plus qu’une 

décision stratégique. C’est une 
déclaration au monde entier 
que nous sommes déterminés 
à retrouver la première place 
du podium. Carlo Ancelotti 
est le plus grand entraîneur de 
l’histoire et il est désormais à la 
tête de la plus grande équipe de la 
planète. Ensemble, nous allons 
écrire de nouveaux chapitres 
glorieux pour le football 
brésilien », a, de son côté, 
déclaré Ednaldo Rodrigues, 
président de la CBF, sur le 
communiqué de la fédération. 
Fraichement intronisé, Ancelotti 
n’aura qu’une (courte) mission 
au Brésil : performer à la Coupe 
du Monde 2026.

Ancelotti connaît bien 
plusieurs cadres de la Seleção
Quatrième du classement 
des éliminatoires AmSud du 
Mondial qui sera organisé aux 
États-Unis, au Canada et au 
Mexique, le Brésil a six points 

d’avance sur le barragiste. Mais 
si la Seleção a de fortes chances 
d’être à la Coupe du Monde, son 
piètre visage affiché depuis des 
années, sans réel leader, a forcé 
la CBF à aller chercher une 
pointure mondiale. Ancelotti 
sera d’ailleurs le quatrième 
sélectionneur non brésilien de 
l’histoire de la Seleção. Deux 
ans après sa première tentative 
(Ancelotti avait été approché 

en 2023 avant de prolonger 
jusqu’en 2026 avec le Real), la 
fédération brésilienne a cette 
fois réussi son coup.
Ancien coach du Real Madrid 
et du Paris Saint-Germain, 
Ancelotti aura l’avantage de 
bien connaître certains piliers 
de l’équipe auriverde tels que 
Vinicius Junior, Rodrygo, Eder 
Militão ou encore Marquinhos. 
Enfin, si sa fin à Madrid a été 
pénible et marquée par de 
grosses désillusions contre le 
FC Barcelone (défaite en Coupe 
du Roi et en Liga) ainsi qu’en 
Ligue des Champions (sorti dès 
les quarts de finale par Arsenal), 
« Carletto » laisse tout de même 
un fabuleux héritage derrière 
lui (3 C1, 2 Ligas, 2 Coupes du 
Roi, 2 Supercoupes d’Espagne, 
3 Supercoupes d’Europe, 3 
Coupes Intercontinentales).

Dans les heures qui ont 
suivi la défaite du 
Real Madrid dans le 

Clasico de dimanche, la presse 
espagnole a dévoilé de nouvelles 
informations mercato.
Encore un après-midi très 
difficile pour le Real Madrid, 
qui s’est incliné face à l’ennemi 
juré pour la quatrième fois de 
la saison (4-3) dimanche après-
midi. Si la rencontre avait 
démarré sur les chapeaux de 
roue pour les Merengues, qui 
ont mené de deux buts assez 
rapidement, les troupes de Carlo 

Ancelotti ont vite été dépassées 
par les prouesses de la bande 
de Pedri et Lamine Yamal. Une 
défaite pour le dernier Clasico 
de Carlo Ancelotti, qui va quitter 
la capitale espagnole dans les 
prochaines semaines pour laisser 
place à Xabi Alonso.
Avec son ancien milieu de terrain, 
le Real Madrid veut démarrer un 

nouveau cycle et oublier cette 
saison qui est, pour un club de 
ce standing, désastreuse. Un 
nouvel élan et un projet qui va se 
bâtir autour de Kylian Mbappé, 
mais dans lequel il va forcément 
y avoir des nouvelles têtes. Si 
on parle beaucoup des départs 
potentiels de joueurs comme 
Luka Modric ou Lucas Vazquez, 
tous deux en fin de contrat, ainsi 
que de Rodrygo ou d’Alaba, la 
presse espagnole spécule aussi 
déjà sur de potentielles arrivées.

Deux noms encore inconnus
Dernièrement, on a par exemple 

parlé de Martin Zubimendi, 
que Xabi Alonso aurait voulu 
enrôler. Le milieu de terrain 
basque devrait cependant 
rejoindre Arsenal. De son côté, 
El Chiringuito y va de ses infos. 
L’émission nous apprend que 
l’ancien joueur de la sélection 
espagnole va débarquer avec 
trois nouveaux joueurs. Le 
premier ne surprendra personne, 
puisque c’est Trent Alexander-
Arnold, qui a déjà officialisé 
son départ de Liverpool. Il 
débarquera donc en fin de 
contrat et sera la première recrue 

du mercato estival madrilène.
Les deux autres joueurs qui 
débarqueront dans les valises de 
l’ex-joueur de la Real Sociedad 
sont encore inconnus, mais le 
média précise qu’il s’agira d’un 
latéral gauche et d’un défenseur 
central. Pour rappel, Alvaro 
Carreras (Benfica) est le nom 
qui est le plus sorti pour ce poste 
de joueur de couloir, alors que 
Dean Huijsen (Bournemouth), 
William Saliba (Arsenal) et 
Ibrahima Konaté (Liverpool) 
sont les favoris pour la charnière 
centrale. Affaire(s) à suivre…

À l’instar du PSG, l’Inter 
gère son calendrier du 
mieux possible pour 

arriver en forme le 31 mai à 
Munich. Et hier, les Nerazzurri 
sont revenus à deux longueurs du 
leader napolitain en préservant 
de nombreux titulaires.
À 19 jours de la grande finale de 
Munich, les observateurs italiens 
et français épient les états de 
forme de l’Inter et du Paris Saint-
Germain. Côté parisien, la donne 
est assez simple. Comme évoqué 
précédemment, les Rouge et 
Bleu font logiquement tourner 
en Ligue 1. À Montpellier, seuls 
Désiré Doué et Bradley Barcola 
faisaient partie des titulaires 
contre Arsenal et ce turnover sera 
reconduit le week-end prochain à 
l’occasion de la dernière journée 
de championnat face à Auxerre. 
La seule interrogation qui existe 
vraiment est de savoir si Luis 
Enrique alignera en finale de 
Coupe de France le onze qui 
démarrera une semaine plus tard 
contre l’Inter.
Chez les Nerazzurri, le plan de 
Simone Inzaghi est similaire. 

L’Italien doit lui aussi gérer son 
effectif sauf qu’il n’a pas le luxe 
de pouvoir jouer les matches de 
Serie A sans pression. Deuxième 
du classement, l’Inter est toujours 
en course pour remporter le 
Scudetto et pas question de 
le sacrifier au détriment de la 
Ligue des Champions. Pourtant, 
Inzaghi n’a pas hésité à remanier 
largement son onze de départ 
face au Torino. Dans le Piémont, 
seuls Bastoni et Bisseck ont 
débuté le choc spectaculaire 
face au Barça. Résultat : victoire 
2-0 des Lombards et l’Inter 
est revenue à un petit point du 
Napoli. Un énorme soulagement 
pour Inzaghi qui a confié à l’issue 
du match qu’il appréhendait 
énormément ce match.

Une équipe bis qui répond 
présent

« Les gars ont besoin de se 
reposer parce qu’ils ont fait un 
tour de force très important. 
Frattesi, Mhitaryan, Lautaro et 
Pavard, je ne pense pas pouvoir 
les récupérer même pour le 
prochain match (contre la Lazio). 
Il reste 20 jours et nous devons 

jouer deux très bons matches 
en essayant de nous entraîner 
avec sérénité et joie, comme 
nous le faisons toujours, parce 
que l’anxiété et les attentes ne 
mènent nulle part. (…) Martinez 
est un gardien que nous voulions 
à tout prix, avec le club, et dont 
je suis satisfait. Zalewski est un 
milieu de terrain avec tellement 
de qualités qu’il peut aussi jouer 
comme cinquième attaquant. Je 
pensais que Zalewski et Correa, 
sous la direction de Taremi, 
pourraient jouer un très bon 
match et ils l’ont fait. Je suis 
heureux pour Nicola (Zalewski) 
et pour tous les autres. Ce soir 

(hier), j’avais peur d’une équipe 
qui n’avait pas perdu depuis 
neuf matches à domicile, mais 
après avoir regardé mes joueurs 
s’entraîner, j’étais plus calme. 
Je dois remercier ces gars et ce 
club pour ce qu’ils m’ont donné 
», a-t-il confié, avant d’expliquer 
comment il compte poursuivre 
cette série de bons résultats avec 
un effectif moins étoffé que celui 
du PSG.
« Notre tâche consiste 
uniquement à jouer des matches 
sérieux et organisés comme 
aujourd’hui. Nous avons joué 
contre une équipe qui a tout 
donné sur le terrain, nous 

savions que nous avions besoin 
d’une équipe de l’Inter dure 
et déterminée et c’est ce qui 
s’est passé. Nous avons passé 
une excellente soirée contre un 
adversaire qui en valait la peine. 
C’est la seule façon d’atteindre 
certains objectifs. Parfois, les 
gens disent que l’Inter est court 
(en termes d’effectif) : nous 
savons que nous n’avons pas le 
budget du PSG, de Barcelone ou 
du Bayern Munich. Mais nous 
savons que nous pouvons être les 
meilleurs avec de l’organisation, 
même si nous ne sommes pas 
les plus forts. (…) Atteindre la 
finale de la Ligue des Champions 
est quelque chose d’énorme, 
mais ce n’est pas encore fini. Il 
faudra du cœur et de l’âme face 
à des adversaires encore mieux 
armés que nous. Nous avons déjà 
montré que nous pouvions jouer 
et nous ferons de même contre 
le PSG. » Les Parisiens sont 
prévenus : l’Inter ne sera peut-
être pas obligée de «crâmer» tous 
ses titulaires en Serie A avant la 
grande finale de Munich.
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‘‘Rôle de l’orthophoniste dans le protocole d’évaluation , 
diagnostic , et prise en charge   d’un  enfant présentant

 un TSA’’
Dr Brahimi Khaled

Doctorant en orthophonie 8ème 
année pathologie de langage
Université Badji Mokhtar 

Annaba
Orthophoniste praticien 

libéral

Le trouble du spectre 
de l’autisme (TSA) 
est un trouble 

neurodéveloppemental 
complexe caractérisé par 
des déficits persistants dans 
la communication sociale et 
des comportements restreints 
ou répétitifs. L’intervention 
précoce, notamment en 
orthophonie, constitue un 
élément crucial pour améliorer 
le pronostic développemental 
des enfants présentant un 
TSA. Notre contribution 
examine le rôle spécifique de 
l’orthophoniste dans le processus 
d’évaluation, de diagnostic et 
de prise en charge des enfants 
avec TSA. Elle met en lumière 
l’importance d’une approche 
multidisciplinaire intégrative et 
décrit les différentes méthodes 
d’intervention, en particulier 
celles ciblant la communication 
fonctionnelle. Sont ainsi 
présentés les outils diagnostiques 
standardisés, les approches 
thérapeutiques fondées sur 
les preuves et les modalités 
pratiques de la prise en charge 
orthophonique. Cette synthèse 
souligne l’importance cruciale 
de l’orthophoniste au sein de 
l’équipe pluridisciplinaire pour 
favoriser le développement des 
compétences communicatives 
chez ces enfants.
Le trouble du spectre de 
l’autisme (TSA) est un 
trouble neurodéveloppemental 
d’apparition précoce qui 
affecte significativement 
le développement et le 
fonctionnement global de 
l’individu tout au long de sa 
vie. Selon le DSM-5, le TSA 
regroupe désormais trois 
tableaux cliniques auparavant 
distincts : le trouble autistique, 
le syndrome d’Asperger et 
l’autisme atypique (ou Trouble 
Envahissant du Développement 
Non Spécifié). Cette 
nouvelle conceptualisation 
dimensionnelle remplace 
l’approche catégorielle 
précédemment utilisée dans 
la CIM-10 (Classification 

internationale des maladies, 
10ème révision) (Organisation 
Mondiale de la Santé, 1993).
Le diagnostic de TSA repose 
essentiellement sur deux critères 
principaux : des anomalies dans 
le domaine de la communication 
sociale et la présence de 
comportements de type 
répétitif, restreint ou stéréotypé. 
La sévérité des symptômes est 
évaluée selon une échelle de 
gravité qui permet d’orienter les 
interventions thérapeutiques et 
éducatives.
Dans ce contexte, 
l’identification et l’intervention 
précoces représentent des 
enjeux majeurs pour optimiser 
la trajectoire développementale 
des enfants présentant un 
TSA. De nombreuses études 
ont démontré qu’une prise 
en charge précoce et adaptée 
permet de minimiser l’impact 
handicapant des symptômes et 
d’améliorer significativement 
le pronostic à long terme. 
Parmi les professionnels 
impliqués dans ce processus, 
l’orthophoniste joue un rôle 
déterminant, particulièrement 
dans l’évaluation et la 
remédiation des déficits de 
communication, qui constituent 
l’une des caractéristiques 
centrales du TSA.

Conceptualisation actuelle 
du trouble du spectre de 

l’autisme
Évolution des critères 

diagnostiques
L’approche diagnostique du 
TSA a considérablement évolué 
ces dernières décennies. Le 
DSM-5 a adopté une vision 
dimensionnelle du trouble, 
reconnaissant un continuum 
de sévérité plutôt que des 
catégories distinctes. Cette 
conceptualisation repose 
sur l’idée que les différentes 
présentations cliniques 
précédemment identifiées 
représentent en réalité 
des expressions variables 
d’une même condition 
neurodéveloppementale .
Les critères diagnostiques 
actuels du TSA selon le DSM-
5 s’articulent autour de deux 
dimensions principales :
1.	 Des déficits persistants 
de la communication et des 
interactions sociales observés 
dans des contextes variés

2.	 Le caractère restreint 
et répétitif des comportements, 
des intérêts ou des activités
Ces symptômes doivent être 
présents dès la petite enfance 
et entraîner des limitations 
fonctionnelles significatives 
dans divers domaines de 
fonctionnement.
Prévalence et enjeux de santé 

publique
La prévalence du TSA a 
considérablement augmenté 
au cours des dernières 
décennies, atteignant 
aujourd’hui près de 1% de la 
population mondiale, avec 
une prédominance masculine. 
Cette augmentation s’explique 
en partie par l’évolution des 
critères diagnostiques, une 
meilleure sensibilisation des 
professionnels et l’amélioration 
des outils de dépistage.
Face à cette prévalence élevée, 
le TSA constitue un enjeu majeur 
de santé publique. Les coûts 
économiques associés à cette 
condition sont considérables, 
incluant les dépenses liées aux 
soins médicaux, à l’éducation 
spécialisée et à la perte de 
productivité des familles. 
Dans ce contexte, le dépistage 
et l’intervention précoces 
représentent des stratégies 
cruciales pour optimiser le 
pronostic développemental et 
réduire les coûts sociétaux à 
long terme.

Dépistage et diagnostic 
précoce du TSA

Signes précoces et outils de 
dépistage

L’identification précoce des 
signes d’alerte du TSA constitue 
un défi clinique important. 
Les études prospectives sur 
le développement précoce 
des enfants ultérieurement 
diagnostiqués avec un TSA 
ont permis d’identifier certains 
marqueurs comportementaux 
dès la première année de 
vie. Ces signes concernent 
principalement trois domaines :
1.Le domaine social : 
diminution de l’attention 
conjointe, absence de pointage 
proto-déclaratif, faible réponse 
à l’appel du prénom
2.Le domaine communicatif: 
retard ou atypicités dans le 
développement du langage, 
absence de babillage canonique, 
inversion pronominale

3.Le domaine 
comportemental: intérêts 
sensoriels atypiques, 
mouvements répétitifs, 
résistance au changement
Des signes non spécifiques 
comme les troubles du sommeil, 
de l’alimentation ou des 
particularités motrices peuvent 
également être observés.
Pour systématiser la détection 
de ces signes précoces, 
plusieurs outils de dépistage ont 
été développés. Parmi eux, le 
M-CHAT (Modified Checklist 
for Autism in Toddlers) est 
l’un des plus utilisés pour les 
enfants âgés de 18 à 24 mois. Ce 
questionnaire parental permet 
d’identifier les enfants à risque 
nécessitant une évaluation 
diagnostique plus approfondie. 
La sensibilité et la spécificité 
du M-CHAT sont considérées 
comme satisfaisantes, 
particulièrement lorsqu’il est 
associé à une entrevue de suivi 
pour les cas positifs.

Processus diagnostique 
multidisciplinaire

Le diagnostic positif du 
TSA reste essentiellement 
clinique et repose sur des 
critères internationalement 
reconnus. Conformément 
aux recommandations de 
bonnes pratiques, ce processus 
diagnostique implique une 
approche multidimensionnelle 
et pluridisciplinaire (HAS, 
2018).
L’évaluation diagnostique 

complète comprend 
généralement :

1.Un entretien clinique 
approfondi avec les parents 
pour recueillir l’historique 
développemental de l’enfant

2.L’utilisation d’outils 
standardisés tels que l’ADI-R 
(Autism Diagnostic Interview-
Revised)

3.Une observation clinique 
structurée, notamment avec 
l’ADOS (Autism Diagnostic 
Observation Schedule)

4.Une évaluation de la sévérité 
du trouble avec la CARS 
(Childhood Autism Rating 
Scale)

5.Un examen psychologique et 
développemental

6.Une évaluation spécifique du 
langage et de la communication

7.Un examen médical et 
neurologique approfondi

Des examens complémentaires 
peuvent être réalisés en 
fonction du tableau clinique 
: tests auditifs et visuels, 
électroencéphalogramme 
(EEG), imagerie cérébrale, 
investigations génétiques et 
métaboliques.

...à suivre



La Banque africaine d’Import-
Export (Afreximbank) a lancé 
un fonds pour le cinéma africain 
d’un milliard de dollars, dans 
l’objectif de promouvoir la 
production et la distribution 
du contenu audiovisuel de 
haute qualité, amplifiant ainsi 
l’influence culturelle du continent 
à travers le monde, a annoncé la 
banque dans un communiqué.

«L’Afreximbank, par le biais de 
sa branche d’investissement dans 
le domaine du développement, 
le Fonds de développement 
des exportations en Afrique 
(FEDA), s’est engagée à piloter 

le lancement du Fonds africain 
pour le film dans le cadre de 
son programme Creative Africa 
Nexus (Canex)», indique le 
communiqué.

Fruit de l’engagement pris par 
Afreximbank lors du Canex 
Week-end tenu à Alger en 
octobre 2024, l’entreprise 
«transformatrice» pouvant 
atteindre 1 milliard de dollars 
est conçue pour «révolutionner 
l’industrie cinématographique et 
créative de l’Afrique», ajoute le 
texte.

«Le Fonds jouera un rôle 

central dans la promotion de la 
production et de la distribution 
mondiale de films et de séries 
télévisées de haute qualité» et 
«servira de catalyseur pour attirer 
et diriger  des capitaux patients 
cruciaux vers l’industrie de la 
production cinématographique 
et télévisuelle en Afrique, 
en mobilisant des ressources 
qui devraient permettre aux 
cinéastes et aux conteurs de 
produire un contenu de classe 
mondiale qui résonne à l’échelle 
internationale», souligne la 
même source.

Mais s’il y a une Palme d’honneur 
que je garde, moi, dans un coin 
de mon cœur, c’est celle qui a 
été remise en 1997 à Youssef 
Chahine, à l’occasion du 50e 
anniversaire du Festival. Je n’y 
étais pas. Je ne l’ai connue que 
par les images et les vidéos. Et 
pourtant, je sais que ce moment 
m’aurait bouleversée. Parce que 
Youssef Chahine est, depuis 
toujours, une figure tutélaire 
pour moi. Parce que son cinéma 
m’a formée, nourrie, éveillée. 
Et parce que ce soir-là, vêtu de 
son costume blanc, les larmes 
aux yeux, la voix tremblante, il a 
reçu ce prix comme un triomphe 
tardif, mais éclatant, d’un 
parcours de géant.

Dans quelques jours, la Croisette 

s’embrasera une nouvelle fois 
sous les feux des projecteurs 
pour la 78e édition du Festival 
de Cannes. Le cinéma mondial, 
dans toute sa diversité, viendra y 
célébrer ses plus belles histoires, 
ses regards les plus puissants, ses 
formes les plus audacieuses. Et 
comme chaque année, au milieu 
des projections, des sélections et 
des montées des marches, Cannes 
prendra le temps d’un hommage. 
En 2024, c’est à Robert De Niro 
qu’il revient — immense acteur, 
figure mythique du Nouvel 
Hollywood, compagnon de route 
de Martin Scorsese, et double 
lauréat de la Palme d’or avec Taxi 
Driver et Mission. Un hommage 
mérité, bien sûr.

Mais s’il y a une Palme d’honneur 

que je garde, moi, dans un coin 
de mon cœur, c’est celle qui a 
été remise en 1997 à Youssef 
Chahine, à l’occasion du 50e 
anniversaire du Festival. Je n’y 
étais pas. Je ne l’ai connue que 
par les images et les vidéos. Et 
pourtant, je sais que ce moment 
m’aurait bouleversée. Parce que 
Youssef Chahine est, depuis 
toujours, une figure tutélaire 
pour moi. Parce que son cinéma 
m’a formée, nourrie, éveillée. 
Et parce que ce soir-là, vêtu de 
son costume blanc, les larmes 
aux yeux, la voix tremblante, il a 
reçu ce prix comme un triomphe 
tardif, mais éclatant, d’un 
parcours de géant.

La Banque Africaine 
d’import-export 
(Afreximbank) a annoncé 

le lancement de la 3e édition 
du concours de courts métrage, 
Canex Shorts, dont la cérémonie 
de remise de prix est prévue 
septembre prochain à Alger, lors 
de la 4e Foire commerciale intra-
africaine (IATF 2025), le plus 
grand événement commercial et 
d’investissement en Afrique.

Ce concours est destiné aux 
cinéastes africains, âgés de 18 à 
35 ans, indique un communiqué 
d’Afreximbank, précisant que 
chaque cinéaste ne peut présenter 
qu’un seul film dont il doit 
détenir tous les droits.

Le prix est fixé à 2.000 dollars US 

pour un travail «exceptionnel» 
dans chacune des trois catégories 
du concours «Meilleure fiction», 
«Meilleur documentaire» et 
«Meilleure animation», ajoute 
le texte, soulignant que les 
films présentés doivent avoir 
été produits en 2023 ou après 
et peuvent être dans n’importe 
quelle langue.

Parmi toutes les productions, 
le comité de sélection établira 
une liste restreinte de 30 films 
(10 films par catégorie) qui 
sera soumise au jury composé 
d’experts cinématographiques 
réputés de tout le continent. 
Le jury sélectionnera ensuite 
un film gagnant dans chacune 
des catégories lors du Canex à 

l’IATF 2025.

Outre le prix en espèces, les 
lauréats de Canex Shorts 
auront également l’occasion de 
participer et de voir leurs films 
projetés au Canex lors de l’IATF 
2025, qui se tiendra à Alger 
du 4 au 10 septembre 2025. A 
l’occasion, ils auront également 
la chance d’entrer en contact 
avec des investisseurs potentiels 
et d’autres partenaires, explique 
le document.

Pour participer au concours, les 
réalisateurs doivent soumettre 
leurs films, d’une durée 
maximale de cinq minutes, via 
la plateforme numérique film 
Freeway de Canex Shorts.

IATF 2025
 lancement de la 3e édition du concours de courts métrage 

Canex Shorts

Afreximbank lance un fonds pour le cinéma africain 
d’un milliard de dollars

 Une Palme pour Youssef Chahine, une émotion
 pour toujours
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Considéré comme l’un des plus 
grands acteurs de l’histoire 
d’Hollywood, Robert De Niro, qui 
recevra une Palme d’or d’honneur 
au festival de Cannes, a remporté 
deux Oscars avant l’âge de 40 ans 
et reste inlassablement dévoué au 
septième art.
Âgé de 81 ans, le comédien a 
été nommé aux Oscars en 2024 
pour son second rôle dans Killers 
of the Flower Moon, sa dixième 
collaboration avec le réalisateur 
Martin Scorsese.
Cette année, il est la star de la série 
Netflix Zero Day dans laquelle il 
incarne un ex-président américain 
enquêtant sur une cyberattaque 
dévastatrice, ainsi que du film 
The Alto Knights, dans lequel il 
joue deux mafieux se disputant le 
contrôle de New York.
Mardi, le festival de Cannes 
célébrera sa carrière légendaire 
d’acteur, mais aussi de réalisateur 
et de producteur, en lui remettant 
une Palme d’or d’honneur lors de 
la soirée d’ouverture.
« Avec son jeu intériorisé qui 
affleure dans la douceur d’un 
sourire ou la dureté d’un regard, 
Robert De Niro est devenu un 
mythe du cinéma », souligne le site 
web du festival, dans un message 

annonçant cette distinction.
Sa première collaboration avec 
Martin Scorsese remonte à 1973, 
pour Mean Streets, et a façonné 
toute sa carrière. 
Dans la foulée, il devient l’acteur 
fétiche de la nouvelle vague 
hollywoodienne, aux côtés de 
Coppola et Cimino, qui dynamite 
le cinéma des studios pour y 
insuffler l’air frais du cinéma 
d’auteur.
En 1974, il incarne le jeune chef 
mafieux Vito Corleone dans 
Le Parrain 2 de Francis Ford 
Coppola, qui lui vaut son premier 
Oscar du meilleur second rôle 
masculin.
Deux ans plus tard, Scorsese lui 
offre un rôle de chauffeur de taxi 
psychopathe dans Taxi Driver, 
pour la première de ses cinq 
nominations à l’Oscar du meilleur 
acteur.
Il y confirme son statut de surdoué 
de la composition et immortalise 
la phrase « You talkin’ to me ? 
» (C’est à moi que tu parles ?), 
répétée devant le miroir, l’une 
des scènes les plus célèbres du 
septième art. Une improvisation, 
dira-t-il plus tard.
Scorsese le mène également vers 
son deuxième Oscar en 1981 avec 

Raging Bull, dans lequel l’acteur 
prend trente kilos pour incarner le 
boxeur Jake LaMotta.  
Son amitié avec le réalisateur 
lui a permis de vivre de 
nombreuses autres expériences 
cinématographiques marquantes 
: New York, New York (1977), 
La Valse des pantins (1983), Les 
Affranchis (1990), Les Nerfs à 
vif (1991), Casino (1995) et The 
Irishman (2019).
L’acteur s’est également illustré 
chez Michael Cimino (Voyage 
au bout de l’enfer), Bernardo 
Bertolucci (1900), Sergio Leone 
(Il était une fois en Amérique), 
Roland Joffé (Mission), Brian 
de Palma (Les Incorruptibles) ou 
Michael Mann (Heat).
Né le 17 août 1943 dans le quartier 
de Little Italy à New York, Robert 
Anthony De Niro Jr. grandit sous 
le regard de parents immigrés, 
tous deux peintres. C’est son 
enfance bohème qui le lance vers 
le théâtre dès l’âge de 16 ans, puis 
vers le cinéma. 
Au cours de sa carrière 
exceptionnelle, il acquiert un 
statut d’« intouchable » du 
septième art grâce à la qualité, 
l’engagement et l’intensité de ses 
interprétations.

Après les attentats du 11 septembre 
2001 à New York, l’acteur fonde 
le festival de cinéma indépendant 
de Tribeca, dans le quartier de 
Manhattan, pour redynamiser sa 
ville. Il y consacre une énergie 
considérable.
Au cinéma, il continue à tourner 
beaucoup mais se montre 
moins exigeant dans ses choix, 
multipliant dans les années 
2000 les apparitions dans des 
productions descendues par la 
critique, comme La loi et l’ordre 
en 2008, où il retrouve une 
nouvelle fois Al Pacino, après 
Heat. 
Sa filmographie commence 

également à inclure davantage 
de comédies, de Mafia Blues à la 
série de films Mon beau-père et 
moi.
Volontiers taciturne, l’acteur a 
longtemps fui les interviews, 
n’appréciant guère les journalistes 
et n’aimant rien de plus que 
répondre par un simple « oui » ou 
« non » à une longue question.
Après plus de 100 longs-métrages, 
ce New-Yorkais pur jus s’est un 
peu délié avec l’âge, en prenant 
conscience que le temps lui était 
désormais compté. En 2023, il a 
eu son septième enfant à l’âge de 
79 ans.

La cérémonie d’ouverture 
du concours de chansons 

s’est déroulée ce dimanche 
après-midi à Bâle (Suisse). 

Dans la foule, plusieurs 
personnes s’indignaient de la 
participation d’Israël et ont 
témoigné leur solidarité aux 

Gazaouis

L’édition 2025 de 
l’Eurovision s’est 
ouverte officiellement 

ce dimanche à Bâle, avec le 
traditionnel « tapis turquoise », 
qui a vu les artistes en lice défiler 
sous le soleil et… en tram.
Les organisateurs suisses ont eu 
l’idée d’innover en faisant partir 
les délégations de la mairie et en 
les faisant parader sur un parcours 
de 1,3 kilomètre jusqu’à l’Euro 
Village, situé dans le quartier 
de Messe, plus au Nord, où les 
médias les attendaient pour de 
courtes interviews. Un trajet 
effectué en bus ou dans l’un des 
trams emblématiques de la cité 
rhénane.
Plusieurs artistes ont limité les 
rencontres avec la presse voire, 
les ont carrément évitées. C’est le 
cas de l’Israélienne Yuval Rafael 
que 20 Minutes n’a pas vu passer 

dans la zone réservée aux médias 
accrédités. La raison est sans 
doute à trouver dans l’accueil qui 
lui a été réservé un peu plus tôt.

« Israël : ouvrez les frontières de 
Gaza. Laissez entrer l’aide »
A la sortie de l’Hôtel de Ville, si 
elle a salué les fans d’Eurovision 
et les curieux qui avaient fait 
le déplacement, elle a aussi pu 
constater que des manifestants 
pro-Palestiniens s’étaient 
mobilisés, alors que la guerre à 
Gaza s’intensifie. Des bannières « 
Welcome to the genocide contest 
» ( « Bienvenue au concours du 

génocide ») parodiant le logo de 
l’Eurovision, « Basel Unite for 
Palestine » (« Bâle s’unit pour 
la Palestine ») ou « On chante 
pendant que Gaza brûle » ont été 
aperçues dans la foule. « Israël 
: ouvrez les frontières de Gaza. 
Laissez entrer l’aide », enjoignait 
un autre étendard. Plusieurs 
drapeaux de la Palestine flottaient 
sur le parcours emprunté par les 
artistes. Selon l’AFP, la police 
a maîtrisé un manifestant qui 
avait pénétré sur le parcours en 
brandissant un drapeau.
L’an passé, plusieurs artistes en 
lice à l’Eurovision avaient pris 

position en demandant un cessez-
le-feu à Gaza. Des tensions entre 
délégations, au sujet de la présence 
d’Israël, s’étaient multipliées en 
coulisses. Des manifestations 
avaient eu lieu à Malmö (Suède), 
la ville hôte de l’édition 2024, 
pour dénoncer la participation de 
l’Etat hébreu au concours.
Cette année, aucun candidat ne 
s’est officiellement exprimé en 
faveur de l’exclusion de ce pays. 
Un nouveau règlement suggère 
aux artistes de ne pas exprimer 
d’opinion politique dans le 
cadre de leur participation à 
l’événement. Et, pour l’heure, la 
grande majorité l’applique à la 
lettre.
Mardi, dans une lettre ouverte, 
plus de 70 anciens participants 
à l’événement ont demandé 
l’exclusion de la chaîne israélienne 
KAN - et, par conséquent, d’Israël 
- du concours. Les signataires 
accusent le diffuseur d’être « 
complice du génocide perpétré 
par Israël contre les Palestiniens 
de Gaza et du régime d’apartheid 
et d’occupation militaire qui 
dure depuis des décennies contre 
l’ensemble du peuple palestinien».
Un nouveau règlement pour les 

drapeaux
Ces dernières semaines, 
plusieurs chaînes membres de 
l’UER (Union européenne de 
radiodiffusion, l’organisme qui 
chapeaute le concours) ont quant 
à elles exprimé leur souhait 
que la participation d’Israël à 
l’Eurovision soit débattue dans les 
mois à venir.
Yuval Raphael, qui représente 
Israël a l’Eurovision cette année, 
est une survivante du 7 octobre 
2023. Elle se trouvait au Festival 
Nova et s’est cachée sous des 
corps pour se protéger de l’attaque 
du Hamas. Elle participera à la 
deuxième demi-finale jeudi avec 
la chanson New Day Will Rise ( « 
Un nouveau jour se lèvera »).
Si, l’an passé, seuls les drapeaux 
des pays participants étaient 
autorisés au public, cette année, 
le règlement a été assoupli. 
Les spectateurs et spectatrices 
pourront venir avec les bannières 
de leur choix à partir du moment 
où elles n’enfreignent pas la loi 
suisse. Les drapeaux palestiniens 
sont donc permis et il ne serait 
pas étonnant d’en voir à la Halle 
Saint-Jacques où se déroulera 
l’Eurovision.

Robert De Niro, le monstre sacré d’Hollywood
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 Des manifestants pro-Palestine mobilisés
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La vitamine B12 est 
essentielle au bon 
renouvellement 

cellulaire et à la fabrication 
des globules rouges. Elle est 
aussi très importante chez 
les femmes enceintes pour le 
bon développement du fœtus. 
Découvrez le rôle de cette 
vitamine, ses apports nutritionnels 
recommandés, les risques de 
carences ou de surdosage ainsi 
que ses applications médicales.
Description de la vitamine B12
La vitamine B12 ou cobalamine, 
compte parmi les vitamines 
hydrosolubles (solubles dans 
l’eau). Elle doit son nom à 
l’atome de cobalt qu’elle 
renferme dans sa structure.
A quoi sert la vitamine B12 ?

•	 La vitamine 
B12 est indispensable au 
renouvellement cellulaire.
•	 Elle contribue 
ainsi au bon état de la peau.
•	 Elle contribue au 
fonctionnement normal 
du système immunitaire ;
•	 Elle participe à la 
formation des globules rouges.
•	 Elle est essentielle 
au bon fonctionnement des 
neurones (cellules nerveuses).
•	 En association avec 
la vitamine B9, elle permet 
de réduire le taux sanguin d’ 
homocystéine, un composé 
dont l’excès est impliqué dans 
les maladies cardiovasculaires.
•	 Chez la femme, 
durant une grossesse, les 
besoins en vitamine B12 sont 
importants pour l’expansion du 
volume sanguin, tout comme 
le développement du système 
nerveux du fœtus1. Chez le 
nourrisson, un apport suffisant en 
vitamine B12 est indispensable 
pour prévenir l’atrophie cérébrale.
•	 Associée à la vitamine 
B9 (acide folique, folates), la 
vitamine B12 intervient dans 
la synthèse de l’ADN et des 
acides gras, dans la production 
d’énergie à l’intérieur des 
cellules et dans le fonctionnement 
du système nerveux.

 Où trouver de la vitamine 
B12, dans quels aliments ?

Les bonnes sources de 
vitamine B12 sont les aliments 
d’origine animale : abats, fruits 
de mer, viandes, poissons, 
œufs et produits laitiers.
Néanmoins, beaucoup de céréales 
de petit-déjeuner en sont enrichies.
Les algues rouges (dulse, nori) et 
vertes (aonori, laitue de mer), la 
spiruline (une micro-algue), en 
sont également une bonne source.

A titre d’exemple : 2 œufs + 
30 g d’emmental (une part) + 
2 yaourts nature = 100% de 
l’apport conseillé à un adulte.
A savoir
La vitamine B12 est sensible à la 
lumière et à la chaleur. Puisqu’elle 
est hydrosoluble, elle s’échappe 
dans les eaux de cuisson. Pour 
la préserver au mieux, il est 
important de conserver les 
aliments à l’abri de la lumière, 
de les cuire juste le temps 
nécessaire, à la vapeur plutôt qu’à 
l’eau pour les poissons et d’éviter 
de les réchauffer à plusieurs 
reprises. Lors de l’ingestion 
des aliments, la majorité de la 
vitamine B12 reste attachée 
aux protéines alimentaires.

Indications médicales de la 
vitamine B12

En cas de carence +++
La vitamine B12 est administrée 
à forte dose, par voie orale (en 
comprimés) ou en injections intra-
musculaires, selon la cause de la 
carence3. Après une chirurgie 
bariatrique (chirurgie retirant la 
partie de l’intestin grêle où la 
vitamine B12 est absorbée), le 
médecin prescrit un apport de 500 
µg par jour, de façon à compenser 
la très faible assimilation4.  Une 
supplémentation peut également 
être utile aux végétariens dans 
une moindre mesure. Une carence 
est rare dans les pays développés.
En cas d’intoxication au 
cyanure +++
On injecte de 
l’hydroxocobalamine, qui a la 
propriété de se fixer aux ions 
cyanures et permet ainsi de 
les éliminer dans les urines5.
Prévention cardiovasculaire +
Le déficit en vitamines B12 
ou B9 a pour conséquence une 
augmentation du taux sanguin 
d’homocystéine, un composé 
dont l’excès est associé à une 
augmentation du risque cardio-
vasculaire. Dans plusieurs 
études d’intervention, des 
chercheurs ont montré qu’une 
supplémentation en vitamines 

B12 et B9 (parfois aussi en 
vitamine B6) à long terme (par 
exemple pendant 7 ans) permet de 
réduire le taux d’homocystéine, 
mais paradoxalement ne diminue 
pas le nombre d’évènements 
cardio-vasculaires6.

Maintien des facultés 
intellectuelles, prévention de la 

maladie d’Alzheimer +
Des études d’observation 
ont trouvé un lien entre 
déficit en vitamine B12 et 
déclin des facultés cognitives 
chez les personnes âgées.
Des études d’intervention ont 
été menées chez des sujets âgés 
afin de tester l’impact d’une 
supplémentation en vitamine 
B12, seule ou associée à de la 
vitamine B9. La supplémentation 
simultanée en vitamine B12 et 
B9 permet de réduire le taux 
sanguin d’homocystéine, mais 
n’améliore pas les fonctions 
cognitives, sauf peut-être chez 
des personnes ayant des apports 
alimentaires insuffisants10-11.
Une supplémentation en 
vitamines B6, B9 et B12 pendant 
18 mois, n’a pas permis de 
freiner le déclin cognitif chez 
des patients souffrant déjà de 
la maladie d’Alzheimer12. Les 
chercheurs qui ont réexaminé 
les études existantes concluent 
que la vitamine B12, seule 
ou associée aux vitamines B6 
et B9, n’a pas d’effet positif 
sur les facultés intellectuelles 
ou la démence13-14.
Risques de sous-dosage ou de 

surdosage en vitamine B12
Les risques de carence 
en vitamine B12
La carence est fréquente en 
Afrique sub-saharienne et dans 
certains pays d’Amérique latine, 
en lien avec la malnutrition. 
En France, elle est rare dans 
la population bien-portante, 
d’autant que l’organisme 
dispose d’au moins un an 
de réserve en vitamine B12.
Toutefois, elle peut intervenir 
par manque d’apport chez les 

personnes végétaliennes. Elle 
peut aussi être due à un défaut 
d’assimilation causé par diverses 
maladies du tube digestif : anémie 
de Biermer, gastrite atrophique 
(dans ce cas, l’estomac ne 
sécrète plus suffisamment de suc 
gastrique), pancréatite chronique, 
maladie cœliaque…La carence 
en vitamine B12 est fréquente 
chez les personnes alcooliques, 
ainsi que chez les individus 
bénéficiant d’une chirurgie 
bariatrique (en cas d’obésité). 
La déficience peut intervenir 
chez les personnes âgées, qui 
souffrent assez fréquemment 
de gastrite atrophique.

Quels sont les symptômes 
quand on manque de vitamine 

B12 ?
La carence se traduit par 
une anémie macrocytaire 
(des globules rouges trop 
gros), de la fatigue, une perte 
d’appétit, une atteinte des 
nerfs périphériques avec perte 
de sensibilité et difficultés à 
la marche, des troubles de la 
mémoire, une dépression1-3.

Les risques d’excès en 
vitamine B12

La littérature scientifique ne 
rapporte pas d’effets secondaires 
liés à des apports en vitamine 
B12 supérieurs aux apports 
nutritionnels conseillés (sauf pour 
les formes injectables utilisées 
dans le traitement de certaines 
carences). Il n’existe donc pas 
de dose limite de sécurité1.

Posologies (ampoule, 
injectable)

Les personnes végétariens ne 
consommant aucun aliment 
d’origine animale ou enrichi en 
vitamine B12, doivent prendre 
des suppléments en vitamine 
B12, comme la levure Red Star 
ou des boissons de soja enrichies, 
par exemple. Les suppléments 
de vitamine B12 doivent être 
pris pendant les repas, car 
elles seront mieux absorbées.
L’apport nutritionnel 
recommandé en vitamine B12 est 
de 2.4 microgrammes à partir de 
14 ans, jusqu’à l’âge adulte. Chez 
les enfants, les recommandations 
varient selon l’âge (de 0.6 à 
1.8 microgrammes par jour).

Carence en vitamine B12
Notre organisme possède 
d’importantes réserves 
en vitamine B12.
Les carences sont donc difficiles à 
diagnostiquer car les symptômes 
liés peuvent prendre des semaines 
voire des mois à apparaître.
On retrouve par exemple :

•	 Des symptômes divers 
comme de la fatigue, de la 
faiblesse, de l’essoufflement, 
des nausées, de la constipation, 
des flatulences, une perte 
d’appétit et une perte de poids
•	 Il est possible aussi 
de ressentir des fourmillements 
et des engourdissement dans 
les membres, une difficulté 
à marcher, des troubles de 
l’humeur et des pertes de 
mémoire, voire une démence.
Très souvent, le manque de 
vitamine B12 est dû à une 
maladie comme l’anémie de 
Biermer, qui empêche son 
absorption par l’organisme.
En raison de leur régime 
alimentaire qui exclut tout produit 
d’origine animale, les végétaliens 
sont à risque de carence en 
vitamine B12. Même si le corps 
dispose de réserves, elles finissent 
par s’épuiser avec le temps.
Les femmes végétaliennes 
enceintes ou qui allaitent doivent 
donc s’assurer de consommer 
suffisamment de vitamine 
B12 dans leur alimentation 
afin que leur foetus n’épuise 
pas leurs faibles réserves.

Précautions d’usage de la 
vitamine B12

La vitamine B12 est donc 
essentielle au bon fonctionnement 
de notre organisme. En 
effet, en cas de carence, des 
dommages neurologiques 
irréversibles peuvent survenir.
Attention : en cas de prise 
d’acide folique (vitamine B9) 
à haute dose, les symptômes 
d’une carence grave en 
B12 peuvent être masqués.
Interactions possibles
•	 Certains contraceptifs 
oraux réduisent l’assimilation 
de la vitamine B121.
•	 De nombreux 
médicaments - cimétidine, 
famotidine, nizatidine, ranitidine, 
esoméprazole, lansoprazole, 
oméprazole, pantaprazole, 
rabéprazole - destinés à réduire 
les sécrétions acides de l’estomac 
(prescrits par exemple en cas 
de reflux gastro-oesophagien), 
diminuent l’assimilation de la 
vitamine B12. Pris au long cours 
(pendant plusieurs années), ils 
peuvent entraîner une carence15.
•	 La metformine 
(prescrite très couramment 
en cas de diabète de type 
2), peut, dans de très rares 
cas, diminuer l’assimilation 
de la vitamine B1216.

Vitamine B12 (cobalamine) : 
rôle, bienfaits et sources alimentaires
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Le milieu professionnel, 
censé être un espace 
de collaboration et de 

progression, peut parfois se 
transformer en une arène hostile, 
minée par la présence de collègues 
toxiques. Ces individus, par leurs 
comportements destructeurs, 
peuvent nuire considérablement à 
la performance, au moral et même 
à la santé mentale des personnes 
qui les côtoient. Reconnaître un 
collègue toxique est donc crucial 
pour se protéger et préserver un 
environnement de travail sain. 
Les signes avant-coureurs : 

Un profil en creux
La toxicité au travail peut 
se manifester de multiples 
façons, souvent de manière 
subtile au départ. Identifier les 
comportements spécifiques 
est la première étape. On peut 
distinguer plusieurs catégories de 
comportements toxiques, étayées 
par les recherches en psychologie 
du travail et les observations de 
terrain :
Le saboteur: Ce type de collègue 
mine discrètement les projets des 
autres, se réjouissant des erreurs 
et propageant des rumeurs pour 
nuire à la réputation. Il peut 
aussi s’approprier le travail des 
autres, cherchant à en retirer tout 
le mérite. Des études menées 
par le Journal of Organizational 
Behavior soulignent que ces 
comportements de sabotage 
créent un climat de méfiance 
et diminuent la motivation des 
équipes.
Le tyran: Il s’agit d’un individu 

qui use de l’intimidation, des 
menaces ou de l’humiliation pour 
exercer son pouvoir. Ses attaques 
peuvent être directes (cris, 
insultes) ou indirectes (exclusion, 
sarcasme). Les recherches de 
la Society for Human Resource 
Management (SHRM) montrent 
que le harcèlement psychologique 
au travail a des conséquences 
dévastatrices sur la santé mentale 
et physique des victimes.
Le plaignard chronique: Cet 
individu se plaint constamment 
de tout, propageant une ambiance 
négative et sapant l’énergie 
de ses collègues. Bien que la 
communication des frustrations 
puisse être saine, le plaignant 
chronique ne cherche pas de 
solutions, mais plutôt à attirer 
l’attention sur lui et à décharger 
son propre mal-être sur les 
autres. La psychologie positive 
met en évidence l’importance 
d’un environnement de travail 
optimiste pour la productivité et 
le bien-être.
Le narcissique: Gonflé d’ego, 
le narcissique recherche 
constamment l’admiration et se 
montre insensible aux besoins des 
autres. Il manipule les situations 
à son avantage, n’hésitant pas 
à mentir ou à manipuler pour 
atteindre ses objectifs. Des 
études en management montrent 
que la présence de leaders 
narcissiques peut créer un climat 
de compétition malsaine et 
d’injustice perçue.
Le passif-agressif: Ce type de 
collègue exprime son hostilité 
de manière indirecte, par 
exemple en procrastinant, en 

étant systématiquement en retard 
ou en se montrant sarcastique. 
Ces comportements, bien que 
moins visibles que les attaques 
directes, peuvent être tout aussi 
destructeurs à long terme.
Les conséquences désastreuses 

: Un impact mesurable
La présence d’un collègue toxique 
a des conséquences néfastes à 
plusieurs niveaux :
Diminution de la productivité: 
Les tensions, la peur et le 
stress engendrés par la toxicité 
diminuent la concentration 
et la motivation, affectant la 
performance individuelle et 
collective.
Baisse du moral: L’ambiance 
de travail se détériore, 
l’enthousiasme s’évanouit et les 
employés deviennent cyniques et 
désengagés.

Augmentation de 
l’Absentéisme et du Turn-

Over:
Le stress chronique peut 
entraîner des problèmes de santé 
physique et mentale, augmentant 
l’absentéisme et incitant les 
employés à quitter l’entreprise.
Altération de la Réputation de 
l’Entreprise: Une entreprise 
réputée pour tolérer la toxicité 
risque de perdre des talents et de 
voir sa réputation ternie, affectant 
son attractivité.

Réagir efficacement : 
Stratégies de protection et 

d’action
Identifier un collègue toxique est 
important, mais savoir comment 
réagir l’est tout autant. Voici 
quelques stratégies :
Se protéger émotionnellement: 

Établir des limites claires, éviter 
de se laisser entraîner dans les 
conflits et rechercher un soutien 
auprès de ses collègues ou d’un 
professionnel.

Documenter les  
comportements: 

Garder une trace écrite des 
incidents, des dates, des lieux 
et des témoins, afin de pouvoir 
étayer d’éventuelles plaintes.
Communiquer avec le Collègue 
(avec Précaution): Si possible et 
si la situation le permet, exprimer 
calmement et assertivement 
son ressenti, en se concentrant 
sur les comportements et leurs 
conséquences, et non sur la 
personne.
Signaler la situation à la 
hiérarchie ou aux RH: Si la 
situation ne s’améliore pas ou si 
elle est trop grave pour être gérée 
individuellement, il est crucial 
de signaler les comportements 
toxiques à la direction ou aux 
ressources humaines. L’entreprise 
a la responsabilité de protéger 

ses employés et de créer un 
environnement de travail sain.
Enfin, la présence d’un collègue 
toxique est un problème sérieux 
qui ne doit pas être ignoré. 
Identifier ces individus et agir 
en conséquence est essentiel 
pour préserver la santé mentale 
des employés, améliorer la 
performance de l’entreprise et 
créer un environnement de travail 
positif et productif. En combinant 
la vigilance individuelle, le 
soutien collectif et l’action 
managériale, il est possible de 
lutter efficacement contre la 
toxicité au travail et de construire 
un futur professionnel plus sain 
et plus épanouissant. L’enjeu 
dépasse la simple question de 
l’ambiance au bureau; il s’agit 
d’un impératif pour la santé et 
la prospérité à long terme de 
l’organisation. 

L’ortie est pleine de bienfaits 
et rend service au jardin. Mais 
si elle prend trop de place 
ou pousse près des zones de 
passage, elle peut vite devenir 
gênante. Voici nos conseils pour 
l’éliminer sans nuire à la nature.
Plusieurs méthodes permettent 
de se débarrasser des orties 
naturellement, voici les plus 
efficaces à essayer chez vous. 
Avec un paillage
Le système est simple et vaut 
pour toutes les plantes : si 
on les prive de lumière, elles 
ne peuvent plus repousser. 
Ainsi, pailler les orties pour 
les empêcher de bénéficier 
des rayons du soleil constitue 
une solution écologique. Vous 
pouvez déposer une épaisse 
couche de feuilles mortes ou 
la tonte de votre gazon sur 
la plante. Si cela n’est pas 
suffisant, il est possible de les 

recouvrir avec une bâche ou du 
carton. Notez que l’opération 
prendra plusieurs mois et n’est 
envisageable que si les orties 
sont seules sur la surface bâchée, 
puisque toutes les plantes vont 
être éliminées.

Avec de l’eau de cuisson
La présence d’orties signale 
un sol riche en azote. C’est 
un bon signe pour les cultures 
mais si les orties sont trop 
envahissantes, vous pouvez 
tenter de rééquilibrer le pH 
de la terre. Pour cela, vous 
pouvez arroser vos orties avec 
de l’eau de cuisson de pâtes 
ou de pommes de terre, riche 
en amidon. Veillez à ne pas 
en verser à proximité d’autres 
plantes.

Avec une culture de pomme 
de terre

Toujours dans le but de modifier 
le pH du sol, vous pouvez 

envisager de cultiver des 
pommes de terre à proximité de 
vos orties : elles consomment 
beaucoup d’azote et priveront 
les orties de cet élément 
essentiel à leur développement.

Avec des cendres de bois
Autre technique pour modifier 
la composition du sol : répandre 
des cendres de bois sur les 
orties. En revanche, comme 
pour les solutions précédentes, 
n’en abusez pas.

Avec du vinaigre blanc
Ce remède de grand-mère 
est très connu, en revanche 
nous ne connaissons pas 
ses conséquences sur 
l’environnement. Il est 
préférable de diluer le vinaigre 
au maximum dans une grande 
quantité d’eau si vous optez 
pour cette solution. Vous pouvez 
utiliser de l’eau bouillante.

Avec du sel

Le sel est également connu pour 
être un désherbant naturel et 
efficace. Mais il va modifier le 
sol et le stériliser. Cette solution 
est donc à utiliser uniquement 
dans des endroits où aucune 
autre plante ne poussera par la 
suite, par exemple sur une allée 
ou une terrasse. Pour répandre 
le sel, vous pouvez diluer du 
sel de cuisine ou du sel de 
déneigement (selon la surface) 
dans de l’eau.
Comment arracher les orties ?
Bien que contraignant si la 
surface envahie par les orties est 
grande, le désherbage manuel 
reste la solution qui a le moins 
d’impact sur l’environnement. 
Idéalement, il se réalise au 
printemps ou en automne. 
Attention, qui s’y frotte s’y 
pique : les orties sont connues 
pour être des plantes urticantes, 
protégez-vous pour réaliser 

cette opération.
Equipez-vous de gants épais.
Utilisez une binette ou un 
sarcloir, ou effectuez le 
désherbage à la main.
Arrachez les orties en tirant 
bien sur la plante pour retirer le 
maximum des racines traçantes 
au sol.
Creusez et retournez le sol au 
maximum pour vous assurer 
qu’aucune racine n’y est 
implantée.
Munissez-vous de patience : 
le désherbage doit être réalisé 
à plusieurs reprises, à chaque 
fois que de nouvelles pousses 
apparaissent. Ce travail de 
longue haleine sera récompensé 
: à force d’être arrachées, les 
orties s’épuiseront.
Une fois arrachées, pour éviter 
la repousse, vous pouvez pailler 
ou bâcher le sol.

 Comment identifier un collègue toxique et y faire face?

Voici comment se débarrasser des orties naturellement
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À la tête d’un des principaux 
musées d’art contemporain du 

continent africain, le Zeitz-
Mocaa en Afrique du Sud, elle 

était seulement la deuxième 
commissaire de la Biennale 

d’art contemporain de Venise 
originaire du continent afri-

cain.

La curatrice Suisso-Came-
rounaise Koyo Kouoh, 
patronne du plus grand 

musée d’art contemporain 
d’Afrique et première femme 
africaine désignée pour diriger 
la Biennale de Venise, est décé-
dée samedi 10 mai, a annoncé 
le musée Zeitz MOCAA du Cap 

(Afrique du Sud).
Née en 1967, ayant grandi entre 
la ville côtière de Douala, au 
Cameroun, et la Suisse, elle 
dirigeait le Musée Zeitz d’art 
contemporain d’Afrique (Zeitz 
MOCAA) depuis 2019, et avait 
été choisie en 2024 pour être 
la commissaire de la prochaine 
Biennale de Venise (Italie) - l’une 
des plus importantes expositions 
d’art contemporain au monde -, 
prévue en mai 2026.
Le Zeitz MOCAA «a reçu la 
nouvelle aujourd›hui au petit 
matin du décès soudain de Koyo 
Kouoh, notre bien-aimée direc-
trice exécutive et conservatrice 
en chef», a annoncé le musée sur 
les réseaux sociaux et «en signe 
de respect», la programmation 
du musée est «suspendue jusqu›à 
nouvel ordre». Dans un com-
muniqué, la Biennale de Venise 
a dit être «profondément attris-
tée et consternée» par le «décès 
soudain et prématuré» de Mme 
Kouoh.
Deuxième Africaine seulement 
à diriger la légendaire exposi-

tion d›art après le critique d›art 
nigérian Okwui Enwezor, Mme 
Kouoh a travaillé «avec passion, 
rigueur intellectuelle et vision» à 
l›édition 2026, a ajouté la Bien-
nale. Elle devait en présenter le 
titre et le thème le 20 mai pro-
chain à Venise. «Son décès laisse 
un vide immense dans le monde 
de l›art contemporain», a regretté 
la Biennale.
La défunte avait aussi créé un 
centre artistique pluridiscipli-
naire, RAW Material Company, 
à Dakar au Sénégal. Le centre 
lui a rendu hommage samedi, la 
décrivant comme une «source 
de chaleur, de générosité et de 
génie» qui «disait toujours que 
les gens sont plus importants que 
les choses».
«L’Afrique est pour moi une idée 
qui dépasse les frontières»
Mme Kouoh a placé le Zeitz 
MOCAA à la pointe de l›art 
contemporain en promouvant 
le panafricanisme et des artistes 
du continent et de sa diaspora. 
La question de se concentrer sur 
l›art africain «ne se posait même 

pas» alors que le discours sur le 
continent reste largement «défini 
par d›autres», avait expliqué 
Mme Kouoh lors d›un entretien 
avec l›AFP en 2023. «L›Afrique 
est pour moi une idée qui dépasse 
les frontières. C›est une histoire 
qui dépasse les frontières» avait-
elle expliqué.

En annonçant sa désignation 
pour diriger l›exposition d›art 
vénitienne, le président de la 
Biennale, Pietrangelo Buttafuo-
co, avait loué une «curatrice, une 
érudite et une figure publique 
influente» qui allait rassembler 
«les intelligences les plus raffi-
nées, jeunes et novatrices» pour 
l›événement, qui se tient depuis 
130 ans. La Première ministre 
italienne Giorgia Meloni a ex-
primé samedi son «profond cha-
grin».
Une grande exposition qu›elle a 
dirigée, When We See Us, sur un 
siècle de peinture figurative pa-
nafricaine, est visible, jusqu›au 
10 août, au Bozar à Bruxelles en 
Belgique.

Le 7e art brésilien, récompensé 
cette année à Hollywood et à Ber-
lin, aura une belle place à Cannes, 
où le cinéma de ce pays est invité 
d’honneur, après les années de 
présidence d’extrême droite de 
Jair Bolsonaro qui ont affecté le 
secteur.
Le marché du film, le plus impor-
tant de l’année pour la planète ci-
néma, a lieu en même temps que 
le Festival. C’est l’endroit où il 
faut être pour établir des relations 
directes avec des distributeurs et 
des producteurs du monde entier. 
Le pays invité d’honneur est éga-
lement l’objet de tables rondes et 
de présentations spéciales.
Le secteur audiovisuel brésilien 
représente 5 milliards de dollars 
annuels, selon les données offi-
cielles. Sur les 728 films sortis en 
2023, 273 étaient des productions 
nationales, selon ces données pu-
bliées avant le marché.
Je suis toujours là, de Walter 
Salles, l›une des grandes figures 
du cinéma du pays (Central do 

Brasil, Carnets de voyage) a reçu 
en mars l›Oscar du meilleur film 
étranger, deux semaines après un 
Ours d›argent à Berlin pour un 
autre réalisateur brésilien, Gabriel 
Mascaro, avec The Blue Trail.
Cependant, le secteur a vécu des 
moments agités, avec des change-
ments de modèle de financement, 
la crise du Covid et les coupes 
dans le budget culturel sous la pré-
sidence de Jair Bolsonaro (2019-
2023). L›ex-leader d›extrême 
droite est sous le coup d›un pro-
cès pour tentative de coup d›État 
en vue de se maintenir au pouvoir 
malgré sa défaite électorale face à 
Lula en octobre 2022.
En matière d›industrie du cinéma, 
«ce sont des cycles, comme si tu 
devais t›arrêter et recommencer 
à chaque fois. Et c›est très com-
pliqué», a déclaré Karim Ainouz, 
l›une des figures de proue du 
cinéma brésilien, dans un entre-
tien avec l›AFP lors du récent 
Festival Cinelatino de Toulouse. 
«C›est une des raisons pour les-

quelles je suis parti du Brésil pour 
m›installer en Europe», précise le 
cinéaste, installé à Berlin.
Le moteur des telenovelas
Le véritable moteur du sec-
teur audiovisuel «sont toujours 
les télénovelas, car elles sont 
très rentables», explique Sylvie 
Debs, maître de conférences à 
l›Université de Strasbourg et spé-
cialiste du cinéma brésilien. Les 
exportations de ces feuilletons té-
lévisés typiques de l›Amérique la-
tine à travers le monde permettent 
le financement d›autres types de 
projets. Une loi de 1991, incitant 
à la défiscalisation, a changé les 
choses, explique-t-elle. «Si vous 
avez un projet culturel, vous pou-
vez aller voir les entreprises et 
elles décident de soutenir ou pas».
La loi a permis de défiscaliser les 
soutiens privés au secteur mais 
les mécanismes de contrôle ont 
été réformés durant l›ère Bolso-
naro, qui menait une guerre cultu-
relle contre ce qu›il considérait 
comme une dérive à gauche du 

secteur. Les aides publiques ont 
été rétablies sous la présidence 
de Lula, mais le cinéma brésilien 
primé et salué à l›étranger conti-
nue de dépendre en grande par-
tie de l›initiative et des contacts, 
notamment internationaux, de ses 
principaux protagonistes. Les co-
productions avec des entreprises 
européennes sont courantes pour 
les réalisateurs brésiliens du cir-
cuit des grands festivals, Cannes, 
Venise et Berlin.

Le premier succès de Karim 
Ainouz, Madame Sata (2001), 
a ainsi bénéficié de l›aide à la 
production de Walter Salles. 
Deux décennies plus tard, Walter 
Salles et les frères Jean-Pierre et 
Luc Dardenne, grands noms du 
cinéma belge, ont aidé la produc-
tion de Manas. La réalisatrice de 
ce film sorti en 2025 en salles, 
Marianna Brennand, doit venir à 
Cannes pour recevoir le prix Wo-
men In Motion Talent émergent, 

Alors que son image reste fragi-
lisée par des possibles poursuites 
judiciaires, Meghan Markle s’est 
offert une parenthèse glamour à 
Los Angeles, s’affichant com-
plice avec le prince Harry lors du 
concert événement de Beyoncé.
Depuis plusieurs semaines, 
Meghan Markle est au cœur de 
nouvelles spéculations outre-
Manche. Cette fois, ce sont des 

menaces de poursuites judiciaires 
qui planent au-dessus de sa tête, 
en lien avec des produits de bain 
commercialisés par sa nouvelle 
marque American Riviera Or-
chard, rebaptisée As Ever. Selon 
certains médias américains, des 
utilisateurs auraient signalé des 
irritations cutanées après l’utili-
sation de sels de bain estampillés 
du label lancé par la duchesse. 

Une polémique qui s’ajoute à 
une série de critiques régulières 
sur ses choix professionnels et sa 
gestion de son image publique. 
Pourtant, la duchesse semble 
bien décidée à reprendre le 
contrôle de son image, en s’affi-
chant plus libre, plus sereine, et 
recentrée sur sa vie en Californie 
avec Harry et leurs deux enfants.
C’est dans cet esprit qu’elle a 

été aperçue ce vendredi 9 mai au 
concert de Beyoncé à Los An-
geles, aux côtés du prince Harry. 
Le couple assistait à la tournée 
Cowboy Carter au SoFi Sta-
dium, dans une loge VIP. Vêtue 
d’une robe en denim à épaules 
dénudées, Meghan Markle est 
apparue souriante, profitant plei-
nement de la soirée. Son mari, 
plus discret, arborait un chapeau 

orné à l’intérieur d’une inscrip-
tion personnelle : «Archie, Lili, 
My Love», en hommage à leurs 
enfants. Fidèles admirateurs 
de Beyoncé, le prince Harry et 
Meghan Markle n’en sont pas à 
leur première apparition à l’un de 
ses concerts. Cette année encore, 
ils ont répondu présent, attirant 
tous les regards lors de cette soi-
rée très médiatisée.

 Koyo Kouoh, commissaire de la Biennale de Venise 2026, 
est morte

Meghan Markle s’éclate au concert de Beyoncé

Le cinéma brésilien en quête de nouveaux marchés 
au Festival de Cannes
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Des touristes étrangers, 
principalement de 
nationalité Portugaise 

se sont rendus hier au niveau 
de plusieurs sites de la wilaya 
d’Annaba à la découverte des lieux 
culturels et historiques selon des 
sources proches de  la direction 
du tourisme de la wilaya. En effet, 
plusieurs personnes d’origine 
portugaise se sont rendu hier au 
niveau du site archéologique 
Hippone ainsi qu’à la basilique 

Saint-Augustin afin de visiter 
ces lieux historiques puisque 
le site archéologique de la ville 
romaine d’Hippone s’étend sur 
28 hectares et compte la basilique 
Saint Augustin et plusieurs autres 
monuments classés, à l’instar du 
théâtre romain, des Hammams 
(bains maures) et autres pièces 
archéologiques témoins de la 
grandeur de cette région. Cet 
engouement reflète un «bond 
qualitatif» en matière de tourisme 
culturel que développe la wilaya 
d’Annaba.

ANNABA / DIRECTION DU TOURSIME

Un groupe de touriste portugais en visite à Annaba la coquette

La scène culturelle d’Annaba 
s’apprête à vivre, du 13 au 
17 mai 2025, une semaine 

riche en émotions et en patrimoine 
musical à l’occasion de la 17ème 
édition du festival culturel national 
de la musique et de la chanson 
citadine. Cette nouvelle édition, 
placée sous le thème de la fidélité 
à nos racines artistiques, rend 
un hommage appuyé à l’un des 
maîtres emblématiques du genre : 
Cheikh Mostefa Khammar.
Porté par le ministère de la 
Culture et des Arts et organisé en 
coordination avec les autorités 
locales, cet événement fédérateur 
réunira sur scène des artistes 
confirmés ainsi que de jeunes 
talents venus des quatre coins du 
pays. Il mettra à l’honneur les styles 

musicaux traditionnels urbains 
algériens, dans toute leur diversité 
et leur richesse expressive.
À travers des soirées artistiques, 
des prestations orchestrales, des 
conférences thématiques et des 

hommages, le festival se donne 
pour mission de faire revivre 
l’héritage musical citadin, de 
le transmettre aux nouvelles 
générations et de l’ancrer dans une 
dynamique culturelle vivante et 

créative.
Au-delà de la simple célébration, 
cet événement incarne une 
véritable plateforme de dialogue 
entre les traditions musicales et 
les expressions contemporaines, 

reflétant ainsi l’identité plurielle 
de la musique algérienne. Annaba, 
ville historique et carrefour 
culturel, confirme une fois de plus 
son rôle de pôle incontournable de 
la vie artistique nationale.

Dans un contexte marqué par 
l’exigence d’une gestion 
rigoureuse des fonds publics 

et d’une exécution accélérée des 
programmes de développement, 
le wali de la wilaya d’Annaba, M. 
Abdelkader Djellaoui, a présidé, 
ce  une réunion sectorielle de haut 
niveau consacrée à l’évaluation 
de l’état d’avancement des projets 
inscrits dans les différents plans de 
développement local.
Organisée en présence du secrétaire 
général de la wilaya et des directeurs 
de l’exécutif, cette séance de 
travail visait à réévaluer l’efficacité 
administrative et opérationnelle 
des services déconcentrés, à l’aune 
des engagements pris en matière 
de développement territorial et de 
transformation des infrastructures 
publiques.
Une volonté de rationalisation et 
d’assainissement

Premier point inscrit à l’ordre 
du jour : l’assainissement de la 
nomenclature des projets. Le 
Directeur de la Programmation 
et du Suivi Budgétaire a présenté 
une radiographie exhaustive des 
opérations en cours. Sur les 268 
projets enregistrés jusqu’à fin 
2022, 177 seront clôturés d’ici la 
fin de l’année 2025, tandis que 91 
opérations ont été requalifiées ou 
redéployées. Ce processus s’inscrit 
dans une logique de rationalisation 
budgétaire et de réallocation 
stratégique des ressources.
Le secteur de l’administration locale 
a, lui aussi, livré ses chiffres : sur 1 
201 projets communaux financés 
par diverses sources, 783 ont déjà 
été achevés. Le reste du programme 
devrait être finalisé d’ici le premier 
trimestre 2026, consolidant ainsi une 
dynamique de modernisation des 
communes.
Plusieurs secteurs clés ont ensuite 

fait l’objet de présentations 
spécifiques :
Éducation : Le Directeur de 
l’Éducation a détaillé les préparatifs 
liés aux examens nationaux de 
juin 2025. Le wali a insisté sur la 
nécessité d’inspecter les centres 
d’examen pour garantir des 
conditions optimales aux candidats.
Travaux publics : Les projets destinés 
à désenclaver certaines zones et à 
soutenir les pôles touristiques de la 
côte annabi ont été soulignés comme 
stratégiques.
Équipements publics : Le wali a 
exigé l’accélération des chantiers 
éducatifs, notamment ceux devant 
être livrés pour la rentrée 2026-2027, 
pointant du doigt les retards sur 
certains projets jugés "stratégiques".
Urbanisme : Un accent particulier a 
été mis sur l’aménagement de places 
et d’espaces emblématiques, comme 
la place du 19 Août 1956, la place de 
la Révolution, le front de mer de Sidi 

Salem et la corniche de Chétaïbi, en 
prévision de la saison estivale.
Jeunesse et sport : En prévision des 
Jeux africains scolaires que l’Algérie 
accueillera du 26 juillet au 5 août, 
le wali a ordonné l’achèvement 
des travaux sur les installations 
sportives, dont le stade du 19 Mai 
1956, les salles omnisports et les 
plages dédiées aux sports nautiques.
Transport : Une coordination 
renforcée entre les directions du 
transport et de l’éducation a été 
décidée pour assurer la mobilité des 
élèves durant les examens, tandis 
que les préparatifs du pèlerinage 
2025 ont été mis sur orbite, avec 
des consignes strictes pour un 
acheminement fluide des pèlerins 
via l’aéroport Rabah Bitat.
Culture et santé : La directrice de la 
culture a détaillé les projets liés à la 
réhabilitation des salles de cinéma 
et à la programmation du Festival 
national de la musique urbaine, 

prévu du 13 au 17 mai. En matière 
de santé, le wali a exhorté à accélérer 
la conception du plan architectural 
de l’hôpital de 500 lits à El Bouni, 
l’un des projets phares de la wilaya.
Une méthode d’action fondée sur le 
terrain
Tout au long de cette réunion, le 
wali d’Annaba a réitéré sa vision 
d’une gestion de proximité, fondée 
sur la rigueur, la réactivité et la 
responsabilité. Il a appelé à une 
présence accrue sur le terrain, 
exhortant les responsables à dépasser 
la gestion bureaucratique au profit 
d’un pilotage concret et efficace.
Par cette démarche méthodique, 
Abdelkader Djellaoui entend 
redonner un nouveau souffle à 
l’action publique locale, dans une 
wilaya stratégique à fort potentiel, 
mais longtemps confrontée à des 
lenteurs dans la réalisation de ses 
projets.

Annaba accueille la 17ème édition du festival culturel national de la musique 
et de la chanson citadine – Hommage à Cheikh Mostefa Khammar

ANNABA / DÉVELOPPEMENT LOCAL 

Le wali, Abdelkader Djellaoui, procède à une évaluation 
minutieuse des projets structurants
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